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RESUME 
Ce memoire de stage a ete realise durant les 4 mois de 1'ete 1996 dans la perspective 
de la connexion eventuelle a Internet du futur centre de documentation de Neuroscience 
(C.D.N.) de 1'hopital neurologique Pierre Wertheimer a Lyon. L'idee est d'associer les 
utilisateurs de factuelle bibliotheque medicale du meme hdpital a ce projet. 
Leur comportement documentaire a ete observe pendant trois mois, leur avis recueilli sur 
la mise en place d'lnternet a partir d'un questionnaire. 
Une recherche documentaire a permis de faire une synthese des travaux de 
scientifiques et de documentalistes au sujet de 1'interet d'lnternet dans le domaine 
medical et de la documentation. 
Mots-cles : Internet - Neurosciences - Medecine - Sante - Bibliotheque. 
: > • 
ABSTRACTS 
During the summer 1996, the author conducted a training period in computerized 
documentation at the medical library of Pierre Wertheimer neurological hospital in Lyon 
(France), in the outlook of the contemplated connection of the hospitaFs future 
documentation center of the Internet. 
The purpose was to associate library users to the project 
The documentary behavior of library users was observed for three months and their 
opinions regarding Internet were collected through a questionnaire. 
Based on a documentation search, the view of physicians and documentation 
professionnals regarding the lnternet's usefulness in the medical field wigh a focus of 
Neuroscience are summarized in this paper. 
Keywords : 
Internet - Neuroscience - Health - Medicine - Library. 
PRESENTATION DU MEMOIRE DE STAGE 
Le stage cfete de quatre mois (du 1 er juin au 30 septembre 1996) effectue pendant la 
duree de la formation du D.E.S.S. d'informatique documentaire a un objectif 
professionnel. II s'agit de trouver une application concrete dans un centre de 
documentation de notre choix, a la fcrmation theorique regue a TE.N.S.S.I.B. au cours de 
1'annee. 
De formation medicale et avec autre competence une formation documentaire construite 
a partir de nombreuses formations, stages et experiences professionnelles, j'ai ete 
portee naturellement a choisir mon lieu de stage dans le secteur medical. 
D'autre part, les cours dispenses a 1'E.N.S.S.I.B. par Monsieur Jean-Pierre LARDY de 
FU.R.F.I.S.T. de Lyon 1, m'ont convaincue de 1'interet pour tout centre de documentation 
modeme d'etre connecte a Internet. Afin de pouvoir approfondir mes connaissances de 
cet outil d'avenir et pouvoir les partager avec la documentaliste et les usagers d'une 
bibliotheque, j'ai choisi comme lieu de stage une bibliotheque decidee a se connecter a 
Intemet. 
Marie-Pierre RETHY, la documentaliste responsable de la bibliotheque medicale de 
1'hopital Neurologique Pierre Wertheimer, et future responsable du C.D.N. (Centre de 
Documentation de Neurosciences)1 m'a propose de participer pleinement a toutes les 
taches de la bibliotheque et d'assurer son fonctionnement pendant son absence en aout, 
ceci pour pouvoir faire mes observations dans des conditions reeiles. 
De sa part toute sa confiance et toute son aide nrYont ete accordees. 
Le plus long au cours de ce stage a ete de definir le sujet qui s'est precise debut juillet. 
II nous restait alors peu de temps pour elaborer un projet Internet, d'autant plus que de 
nombreuses contraintes reduisaient notre champ d'action : 
- Ia bibliotheque n'est pas connectee a Internet. 
- les medecins partaient en vacances (juillet-aout), 
- je devais travailler a temps plein a la bibliotheque pour pouvoir assurer son 
fonctionnement en aout. 
- je ne disposais pas de fonds pour 1'achat ou la commande de livres... 
1 La creatiori d'un nouveau centre de documentation est envisage a 1'hopital neurologique Pierre 
Wertheimer. II reunira les fonds de 1'actuelle bibliotheque medicale de 1'hopital neurologique a 
ceux des centres de documentation des laboratoires en neurosciences de 1'INSERM et du CNRS. 
Cest dans cette nouvelle bibliotheque qu'est prevue la connexion a Internet. 
Par contre. j'ai pu commander tous les articles a la bibliotheque voisine de Cardiologie et 
faire des photocopies sur place en Neurologie, ainsi que prendre des contacts exterieurs 
les vendredis de juillet. 
En fonction de ces limites, mon travail a consiste en une etude prealable a 1'installation 
d'lnternet. avec comme but principai d'associer les utilisateurs de la bibliotheque au 
projet de connexion a Internet. 
Cette etape est primordiale, car elle permet d'engager positivement le processus a 
engager par la suite avec les utilisateurs (formation, participation a la veille documentaire 
et peut etre creation d'un serveur Web pour le futur C.D.N.2). 
La premiere partie de ce memoire presente la bibliotheque sous tous ses aspects 
(contexte, moyens materiels et humains, services. besoins de ses utilisateurs et de la 
documentaliste, projets). 
La deuxieme partie expose la recherche de ressources documentaires effectuee et la 
prise de contact pour nous faire une idee a la fois du phenomene global (Internet dans le 
monde medical) et en particulier pour les specialistes en Neurosciences et en 
information. 
Puis une synthese de tous ces documents et des avis de personnes autorisees, pour 
repondre aux besoins specifiques exprimes par la documentaliste et les usagers de la 
bibliotheque medicale de 1'H.P.W. 
Note : Ce memoire est constitue de maniere a pouvoir en detacher les parties en 
fonction des besoins des utilisateurs. Cette demande peut etre recueillie a l'aide d'une 
fiche dlnformation qui leur sera distribuee avec leurs sommaires (Voir en Annexe). 
2 C.D.N. : Centre de Documentation en Neurosciences. 
DEFINITION DU SUJET 
Le plus difficile et le plus long au cours du stage a ete de definir le sujet a traiter. 
Dans son activite quotidienne, la documentaliste rencontre de nombreuses difficultes 
plus ou moins importantes, plus ou moins urgentes, et dans son esprit, une stagiaire 
pourra sans doute tous les resoudre. 
Au fur et a mesure, ses besoins se sont donc exprimes un peu en vrac. 
Le sujet prevu au depart etait: "Comment mettre sur le Web le catalogue du futur C.D.N. 
dont les ressources etaient deja repertoriees." 
De jour en jour, de nouvelles questions se posaient : "Comment recuperer les notices 
des livres qui sont a la bibliotheques ?", "Faut-il recruter sur place une personne pour les 
saisir, et donc la former ?", "Faut-il trouver un moyen automatique ?" 
En meme temps, se posait a ce moment la le probleme de la creation du futur C.D.N. 
(Centre de documentation en Neurosciences), encore tres hypothetique et le souci de la 
documentaliste etait d'associer ses lecteur a ce nouveau projet. 
Le nouveau C.D.N. se situerait dans de nouveaux locaux et les utilisateurs de la 
bibliotheque de 1'hopital neurologie Pierre Wertheimer ne seraient plus seuls 
beneficiaires des services rendus par Marie-Pierre. 
Ils devront partager ce nouveau centre de documentation avec de nouveaux usagers : 
les chercheurs du CNRS et de 1'INSERM avec lesquels ils n'ont a present aucun contact. 
et qui n'ont sans doute ni les memes besoins. ni les memes preoccupations. ni les 
memes disponibilites qu'eux. 
II etait donc extremement important de trouver un moyen pour que les lecteurs de la 
bibliotheque medicale Pierre Wertheimer sachent que non seulement ils ne seraient pas 
"exclus" ou "perdus" dans ce futur C.D.N., mais encore que l'on avait besoin de leur 
cooperation pour y creer une dynamique de modernisation, et en particulier a travers le 
projet Internet. 
Fin juin, il fut donc decide que le sujet retenu serait le suivant: 
Interet d'lnternet pour les utilisateurs et la documentaliste de la bibliotheque medicale de 
1'hdpital neurologique Pierre Wertheimer de Lyon. 
Chapitre 1 
La Bibliotheque Medicale 
de 1'Hdpital Neurologique 
Pierre Wertheimer 
Description, attentes des utilisateurs et de la 
documentaliste vis-a-vis d'lnternet, ies projets 
1.1. SES RELATIONS DOCUMENTAIRES EXTERIEURES 
1.1.1. Avec les Hospices Civils de Lyon 
La Bibliotheque medicale de Thopital Pierre Wertheimer est l'une des nombreuses 
bibliotheques des Hospices Civils de Lyon (H.C.L.). 
Les Hospices Civils de Lyon comptent 21 etablissement hospitaliers, actuellement 
premier employeur de cette ville, comptent de nombreux types de bibliotheques : 
- bibliotheques medicales. centres de documentations de services, 
- bibliotheques de lecture pour le personnel, 
- bibliotheque de lecture publique pour les malades, 
- Centre de documentation administratif 
- bibliotheques d'archives medicales. 
La bibliotheque medicale de 1'hopital Pierre Wertheimer dans laquelle j'ai effectue mon 
stage n'a de relation qu'avec les autres bibliotheques strictement medicales. et aucun 
lien suivi avec aucune autre bibliotheque des H.C.L.3 
Les autres bibliotheques medicales en relation avec elle sont: 
- Ia Bibliotheque de 1'hdpital Cardiologique Louis Pradel (etablissement couple a Vhopital 
Neurologique), 
- la Bibliotheque de Debrousse, 
- de nombreux centres de documentation dont on ne peut donner une liste exhaustive 
car les uns et les autres ouvrent ou ferment selon les circonstances. 
3 Cependant. Marie-Pierre Rethy, la responsable de la bibliotheque medicale de 1'hopital 
neurologique Pierre Wertheimer est egaiement la responsable : 
- de la bibliotheque de 1'hopital Cardiologique, 
- et du futur Centre de Documentation en Neurosciences, C.D.N. dont 1'ouverture est 
officieusement prevue en 1997 ? 
HCLa 
HCLb 
HCLc P 
HCLd 
H.C.L 
L6gende 
s 
Bibliotheques Scientifigues faisant partie du pret-inter bibliotheques 
1. bibliotheque medicale Pierre Wertheimer a Lyon 
2. Autres bibliotheques medicales des H.C.L. et centres de documentation 
3. Bibliotheques peu couteuses ou gratuites 
4. Bibliotheques couteuses 
Flux des documents entre les bibliotheques 
Important 
<4 Peu important 
< > Ponctuel 
Autres types de bibliotheques des H.C.L.: relations ponctuelles 
HCLa 
HCLb 
HCLc 
HCLd 
Autres bibliotheques : relations ponctuelles 
1.2. LES RESSOURCES DE LA BIBLIOTHEQUE 
Petite salle calme, claire et accueillante, assez isolee des autres services, la 
bibliotheque medicale, situee au 6e etage de 1'hopital Neurologique4, surplombe 1'hopital 
psychiatrique qui s'etend dans une enceinte verdoyante. 
On y saisit cependant 1'intense activite de 1'hdpital par le demarrage frequent des 
helicopteres charges de ramener les patients, passant toujours au ras des fenetres. 
Cette bibliotheque est reservee au personnel medical. Les malades et le personnel ayant 
egalement chacun leur propre bibliotheque. 
1.2.1. Ses locaux, son accueil 
Son existence remonte a la creation de 1'hopital Neurologique il y a une trentaine 
d'annees. 
Elle occupe les locaux de meme taille que le Service de consultation privee de 
professeurs, au fond d'un long couloir. apres ceux-ci et la chambre de l'interne de garde. 
Elle n'est pas tres grande et commence a etre trop exigue, mais une petite salle au fond 
permet d'y classer des archives. 
Elle ouvre ses portes aux medecins. chercheurs, orthophonistes. psychologues. 
reeducateurs... de 1'hopital et de 1'exterieur, tous les jours de 1'annee avec pour seule 
interruption quelques jours pendant Noel. 
Elle ouvre ses portes de 11 a 19 heures du lundi au jeudi inclus et de 11 a 18 heures le 
vendredi. 
1.2.2. Sa reglementation 
Elle est definie par sa commission de bibliotheque qui se reunit une fois par an en 
assemblee generale et peut egalement se reunir en assemblee extraordinaire a ia 
demande du president ou de la majorite de ses membres. J'ai eu la chance d'y 
4 Specialise dans toutes les affections du systeme nerveux central, il comprend 7 unites de 
medecine, 2 secteurs de psychiatrie, des unites de neurochirurgie, un service d'exploitation 
fonctionnelle, un secteur dimagerie medicale. un service d'hemodialyse, 
Cet hopital n'est pas specialise dans Turgence et les malades ont pratiquement toujours ete traites 
pour l'urgence et diagnostiques avant d'arriver a 1'hopital Neurologique Pierre Wertheimer. Le 
traitement de 1'urgence est exceptionnel. 
Uhopital Neurologique beneficie du plus gros budget des H.C.L. en raison de ses equipements 
lourds (budget annuel ~ 923 millions de francs). 
II est couple a 1'hopital de Cardiologie Louis Pradel auquel ii est reiie par une longue passerelle. 
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participer, ce qui m'a plongee des le depart dans la realite de 1'hopital et du service de 
documentation. 
Cette assemblee est constituee par: 
• le directeur administratif de 1'hopital Neurologique (M. Bouquet), 
• le president (qui peut etre medecin, chercheur. biologiste), elu pour 5 ans (cette 
annee, il s'agit du Docteur Croisile), 
• differents membres representant differentes disciplines : 
- PU. PH (medecine, pharmacie, biologie) de 1'hopital ou leurs representants, 
- le doyen des internes de medecines. 
- le representant des assistants 
- Representant des PH ou PHU 
- Representant MCU - PH. 
Cette commission propose la liste des abonnements selon les possibilites budgetaires de 
1'administration des Hospices Civils de Lyon et decide des autres investissements utiles 
pour la bibliotheque, ainsi que du recrutement du personnel. 
Cette annee, la commission a debattu 2 heures (duree de la reunion) sur 1'achat eventuel 
d'une nouvelle revue indispensable pour un service de Neurologie. 
Cependant, etant donnee la politique administrative des HCL accordant la priorite des 
soins sur la recherche et la documentation. aucun moyen ne pouvait etre accorde a cet 
achat, et encore bien moins au recrutement d'une personne a mi-temps, a la 
bibliotheque. 
Un professeur du service de reeducation a alors propose d'abandonner un abonnement 
a une revue pourtant tres importante pour elle, mais utilisee par un nombre plus restreint 
de lecteurs, afin de permettre cet achat. 
Une telle indigence de moyens pour la documentation dans un hdpital dont les medecins 
et chercheurs sont souvent de renommee internationale est assez surprenante a l'ere de 
1'information. Dans quelle mesure aujourd'hui les soins peuvent-ils etre ameliores si les 
medecins n'ont pas acces a toute la documentation qui leur est utile ? 
1.2.3. Le budget 
Toute la gestion releve de Tadministration centrale des H.C.L. 
La documentaliste ne dispose d'aucun budget propre. Les H.C.L. gerent les 
abonnements aux revues et font appel pour cela a Europeriodiques. Le cout de ces 
abonnements represente 125 000 FF en 1996 contre 80 000 FF en 1988. 
Un magasin central fait circuler un cahier de commandes, et selon ses commandes, la 
documentaliste regoit au compte-goutte ce qui lui est strictement necessaire. mais 
souvent bien moins. 
Les photocopies faites au centre de documentation sont payantes et meme tres cheres 
pour les usagers (80 cts la photocopie) mais la documentation n'en tire aucun avantage 
puisque cet argent est verse a une association UANCER qui ne rend aucun compte a la 
bibliotheque. 
1.2.4. Materiel 
Les etageres, tres peu adaptees au rangement, ont ete construites par les services de 
menuiserie des HCL pour des raisons d'economie. 
Deux ordinateurs dont les logiciels ont ete entierement crees en collaboration avec 
Marie-Pierre Rethy par M. Ripoll, ancien ingenieur chimiste reconverti et aujourd'hui 
responsable de toute la SIL (Service dlnformatique). Pour les avoir utilises 
quotidiennement, j'ai tire un grand coup de chapeau a ce createur qui a su allier sens 
esthetique et cote pratique de ces logiciels parfaitement adaptes aux besoins du centre 
de documentation. II y aurait quelques ameliorations a apporter, mais helas. 
actuellement extremement occupee par la gestion de tout le reseau informatique de 
1'hopital, cette personne est tres peu disponible. 
En depit de la reussite de ces logiciels. on deplore que la capacite de memoire de ces 
ordinateurs ne permette pas la mise en place d'un logiciel de traitement de texte, ce qui 
oblige Marie-Pierre Rethy a recourir a la bonne volonte de secretaires de medecins deja 
surchargees de travail. 
Un ordinateur est consacre a la recherche bibliographique des Current Contents (Life 
Science) et du CD Rom de Neurosciences et de Psychiatrie tous edites par Silier 
Platter. 
Le second comporte des logiciels permettant la gestion du pret-interbibliotheques, la 
gestion des fichiers d'usagers, 1'acces aux banques de donnees en ligne dont Medline et 
1'acces au Minitel. 
Deux imorimantes. 
La premiere, reliee au poste de recherche documentaire sur CD Rom, poussive et 
exasperante en depit des reparations hebdomadaires. Faisant contre mauvaise fortune 
bon coeur, Marie-Pierre Rethy arrive entre deux jets de caractere hieroglyphiques 
incomprehensibles a recuperer quelques notices bibliographiques en caracteres latins ! 
La seconde imprimante arrive egalement a sa fin. 
Une machine a ecrire qui ne sert qu'en cas d'urgence, tres ancienne et compliquee 
d'utilisation. 
Un poste de microfiches du C.C.N. (Catalogue collectif national). 
Une photocopieuse a plateau Rank Xerox 5046. Tres volumineuse, elle occupe presque 
le quart du bureau de la documentaliste. Mise a la disposition de 1'ANCER qui recupere 
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les fonds engendres par les photocopies, elle permet de repondre aux demandes 
d'articles des utilisateurs (en interne et en pret-inter bibliotheques). 
Cependant ce service prend un temps excessivement important dans la journee de 
travail de la documentaliste bien qu'elle soit aidee par une personne en CES a mi-temps. 
Mais Marie-Pierre profite souvent de ces moments pour echanger avec les medecins et 
se mettre ainsi au courant de Factivite dans 1'hopital. 
Souvent les chefs de service par mesure d'economie de prix preferent emprunter les 
revues par l'intermediaire d'une infirmiere qui leur photocopie les articles a la 
photocopieuse centrale, au premier etage de 1'hdpital, ou ils ne les paient que 20 cts ; 
mais bien souvent. les medecins, pour une economie de temps, preferent les faire a la 
bibliotheque. 
Un Minitel interne raccorde au telephone. II permet 1'echange dlnformations entre tous 
les services de 1'hopital. Pourtant pratique quand on a appris a 1'utiliser, car II permet 
d'utiliser la messagerie interne (message a tous les services de 1'hopital), ce service est 
tres peu consulte et utilise par les services. II faut dire qu'il est difficile d'y inscrire ses 
messages sans faire d'erreurs. 
Support papier 
• 1 fichier de pret de documents. Tres peu utilise. 
Les prets etant en grande majorite des prets de revues qui ne sortent jamais plus de 
deux jours. la documentaliste prefere les noter dans sa memoire. 
Pour ceux dont la memoire est moins infaillible, il existe un carnet sur lequel on les note 
au fur et a mesure. 
• 1 cahier dlnventaire : Pour 1'enregistrement des ouvrages, 
• 1 Kardex pour le bulletinage des revues. 
• 1 casier de fichiers mobiles pour le rangement de multiples documents administratifs 
(factures ...) 
• 1 fichier de compte utilisateur. Les 231 utilisateurs de 1'hopital possedent une fiche sur 
laquelle ils notent le nombre des photocopies dues. 
• 1 fichier de factures dues par la bibliotheque. 
• Factures de pret-inter. Permet de se rendre compte de 1'argent depense par les 
utilisateurs pour commander des articles que la bibliotheque ne possede pas. 
• 1 carnet de commandes de fournitures. 
• Carnets de factures 
• Dossiers documentaires ... 
1.2.5. Le personnel 
2 personnes sont employees a la bibliotheque par les HCL. 
- 1 documentaliste a plein temps, employee depuis 10 ans. 
- 1 personne en contrat CES (contrat emploi solidarite) a mi-temps donc contrat d'une 
annee. 
Cette situation fait qu'une personne une fois formee doit s'en aller. La documentaliste a 
donc la charge de former chaque annee une nouvelle personne. 
- Occasionnellement ces personnes peuvent etre aidees par des stagiaires. Jusqu'ici. ce 
sont des stagiaires en DESS de traduction qui ont apporte leur contribution a la 
bibliotheque. 
1.2.6. Le fonds documentaire 
En depit de toutes les restrictions, la bibliotheque est tres appreciee pour son fonds 
documentaire specialise en Neurosciences sans doute unique en France, qui engendre 
ainsi une forte demande de pret d'utilisateurs en interne et a Fexterieur de Thopital. 
Constitue des le debut de la creation de la bibliotheque par des ouvrages appartenant 
aux differents chefs de services de 1'hdpital. Ceux-ci ont eu 1'idee de les mettre ainsi a la 
disposition de 1'ensemble du personnel de 1'hopital. 
La bibliotheque est ainsi riche de livres de chirurgie, neurologie relies en cuir datant de 
plus d'un siecle. 
Les livres 
Le 12 Aout 1996, on a enregistre le 2000eme livre de la bibliotheque. 
Cet inventaire comprend les theses, memoires, rapports de congres. protocoles, 
encyclopedies. 
Cependant les livres ne constituent pas 1'essentiel du pret. 
Les medecins deplorent de ne pas y trouver certains ouvrages de base qui leur seraient 
tres utiles. Les HCL n'ayant pas fait le choix d'achat d'ouvrages. Ces livres essentiels, 
mais tres couteux existent cependant a l'hdpital, achetes par des chefs de services sur 
leurs fonds propres, ils restent dans leurs cabinets et sont ainsi difficilement accessibles 
aux medecins qui n'ont pas encore de moyens financiers pour les acquerir. 
Les medecins souffrant le plus de cette situation etant les internes et medecins 
etrangers tres nombreux a 1'hopital. 
Comme ouvrages de base manquant on peut citer: 
- Brain Surgery, Complications, Advoidance and Management 
New-York, Churchill - Livingstone. 1973. 
Au : Apuzzo MLJ (Ed.) 
- Neuro Surgery. New-York, Mac Graw-Hill. 1985. 
Au : Wilkins R, Rengachary S (Eds.) 
- Neurological Surgery ... (6 tomes) 
- Sweat: Techniques Neuro chirurgicales (1 a 2 tomes) 
- Neuro anatomie de Devernois ? 
Des ouvrages de chirurgie. de neuroanatomie de base 
- Un bon dictionnaire Anglais - Frangais de termes de medecine. 
Les revues periodiques 
Elles constituent 1'essentiel du fonds et engendrent 1'essentiel du flux de prets. 
Plus pertinentes que la majeure partie des ouvrages, car leur mise a jour est mensuelle, 
parfois hebdomadaire, et leur redaction soumise a des comites de lecture scientifique. 
Cependant, la demande d'articles montre que des articles anciens. meme tres anciens 
(->1960) sont tres souvent demandes. La documentation ancienne reste donc une 
source d'information pertinente. 
La bibliotheque possede ... collections de periodiques dont 61 vivants (abonnement en 
cours). 
Elles sont divisees en grands domainesf) 
- Anapathologie (2) 
- Anesthesie - Reanimation (6) 
- EMG (1) 
- Immunologie (1) 
- Pharmacie - Chimie (1) 
- Neurologie (17) 
- Neurochirurgie (17) 
- Ophtalmologie (1) 
- Psychiatrie (1) 
- Radiologie (2) 
- Reeducation (4) 
Les supports de ressources biblioqraphiques 
CD ROM Neurosciences 
CD ROM Psychiatry 
Les CD ROMs sont renouveles tous les 3 mois. La derniere reference remonte au mois 
d'avril 1996. Apres renouvellement (dernier renouvellement debut septembre 96 : 
references jusqu'en juillet 96), 1'ancien CD ROM doit etre detruit. 
H Voirtableau des periodiques en annexe. 
Disquettes Current Contents 
Elles sont enregistrees chaque semaine sur le disque dur. 
Core Joumal in Clinical Neurology. 
Banaues de donnees en liqne (dont Medline). 
N'est utilisee que tres rarement bien que Medline soit une des banques de donnees les 
moins couteuses. L'interrogation en ligne reste chere cependant. Elle ne recouvre pas 
les memes revues que le CD ROM Neurosciences, et reste donc indispensable pour 
completer les ressources documentaires de la bibliotheque. 
- Le CCN en ligne (Catalogue Collectif National pour la localisation des revues dans les 
bibliotheques en France. Les H.C.L. n'ayant pas choisi d'acheter le CD Rom Myriade, 
cette interrogation leur est tres couteuse. 
Les recommandations aux auteurs 
Les revues les publient regulierement dans leurs colonnes. Les auteurs desirant ecrire 
un article dans cette revue y trouvent toutes les instructions necessaires afin de pouvoir 
etre publies. De nombreux medecins et chercheurs de 1'hopital les consultent 
regulierement. 
Les impacts factors 
Ce sont des notes attribuees aux revues par des commissions, d'apres des criteres 
statistiques complexes de consultation des revues. Les auteurs ont interet pour leur 
renommee a publier dans des revues a fort impact factor. (Mais la publication dans une 
revue a fort impact factor ne depend pas toujours de la qualite et de la pertinence de 
1'article.) 
Ces fiches sont conservees dans un classeur a la bibliotheque. 
Les dossiers documentaires : droit, Bibliotheques medicales,... 
Les cataloques d'editeurs en neuroscience et en medecine 
1.3. LES SERVICES RENDUS AUX UTILISATEURS 
1.3.1. Services rendus directement aux utilisateurs 
- Envoi de sommaires des revues a 165 destinataires tous les 15 jours. 
- Fourniture d'articles de periodiques (environ 2000 photocopies a partir de revues de la 
bibliotheque). 
- Fourniture et demande d'articles de periodiques en pret inter. 
- Pret de revues. 
- Formation et Recherche biblioqraphique sur CD ROM "Neurosciences" et "Psychiatry" 
- Recherche biblioqraphique en liqne (Medline - C.C.N. - Autres...). 
- Gestion de profils documentaires sur current contents : (1 journee de travail par 
semaine) adressee a 55 utilisateurs. Les profils sont elabores par les utilisateurs a 
Taide de la documentaliste. Les criteres de choix sont identiques que sur CD ROM. 
mais ils sont sauvegardes sur disque dur et reactives une fois par semaine, a la 
reception des nouvelles disquettes. 
Les profils sont imprimes et envoyes aux utilisateurs. 
Dans certains cas, lorsque les revues ne se trouvent pas manifestement en France, les 
articles sont commandes directement aux auteurs (localisation de 1'adresse de 1'auteur 
est faite sur la notice bibliographique). ceci a 1'aide d'un carton de commande de "Tire a 
part". Les auteurs envoient toujours rapidement leurs articles a la bibliotheque. 
1.3.2. Les services invisibles 
Elle constitue le travail de la documentation, invisible pour Tutilisateur de la bibliotheque. 
- Le courrier constitue une bonne part du travail de la documentaliste qui passe a 
1'eplucher de une a deux heures par jour. 
- Reception de nouvelles revues. 
- Demande d'artictes. 
- Mise a iour des notes aux auteurs et des Impact Factor. 
- Le bulletinaqe. Enregistrement des nouvelles revues sur le Kardex. 
- Verification des articles recus du pret inter et envoi aux destinataires. 
- Enreoistrement des articles regus sur le logiciel de pret inter. 
- Factures a verifier ou a payer. 
- Recherche d'articles : De nombreux articles se trouvent dans des revues ne se trouvant 
pas dans la bibliotheque. On les localise donc a partir des microfiches ou du CCN en 
ligne si on ne peut pas les trouver a la bibliotheque voisine de Cardiologie ou encore 
dans les services de medecins ayant des abonnements a leur nom, mais qui les pretent 
volontiers, si besoin est, a la bibliotheque. 
- Commande d'articles. pret entre bibliotheques, dans les differentes bibliotheques a 
1'aide du logiciel Biblio. Les commandes sont adressees en priorite aux bibliotheques 
envoyant gratuitement les photocopies, puis aux moins onereuses. On evite les 
bibliotheques tres onereuses pour les utilisateurs (CNRS ...) Les bibliotheques facturent 
le plus souvent les photocopies par tranche de 10 (meme prix pour une ou 10 
photocopies !). La premiere tranche etant la plus onereuse. 
- Edition d'etiquettes pour 1'envoi des sommaires aux 165 utilisateurs tous les 15 jours. 
- Enreqistrement des ouvraqes sur le cahier d'inventaire. 
1.4. LES UTILISATEURS 
On rencontre tous les medecins, de Finterne au Professeur. Toutes les specialites : 
Neurologues, Neurochirurgiens, Psychiatres, Reeducateurs, Reanimateurs ... mais aussi 
des chercheurs. Et egalement des Orthophonistes. Psychologues. Reeducateurs. 
Entre juin et septembre. les utilisateurs les plus fideles de la bibliotheque etaient surtout 
des jeunes internes, des medecins etrangers, des orthophonistes, psychologues. Les 
responsables de services passant parfois en coup de vent choisir les dernieres revues. 
Le nombre de personnes presentes est rarement de plus de six. 
Uobservation des utilisateurs montre que ceux-ci disposent d'extremement peu de temps 
pour leurs recherches, bien souvent entre "deux seances au bloc" ou lorsque le cas d'un 
patient les preoccupe et qu'ils ont besoin d'urgence de reunir une documentation a ce 
sujet. De ce fait. de nombreux medecins ne frequentent que tres rarement la 
bibliotheque. Le support des sommaires et des profils documentaire etabli a partir des 
Current Contents, ainsi que les references trouvees dans des articles leur permettant de 
commander leurs articles par Pintermediaire du courrier interne. 
Autre type d'utilisateurs ; ceux qui realisent un travail chez eux (these, protocole. 
ouvrage ...) et ne disposent que d'un temps limite. Dans ce cas ils appellent parfois la 
bibliotheque plusieurs fois par jour pour des demandes d'articles a envoyer par fax. 
Concernant leur comportement documentaire, en moyenne 1 utilisateur sur 2 ne sait pas 
se servir des CD ROM, et encore bien moins des microfiches ou de Hnterrogation en 
ligne. La plupart sont rebutes par "Hnformatique", ayant bien trop d'autres 
preoccupations, pour ne pas avoir envie spontanement de se servir de cet outil. dont la 
formation dans leur esprit leur prendrait trop de temps. 
Pourtant. cette formation a Tutilisation des CD ROM ne demande pas des connaissances 
informatiques mais surtout de bien formuler les questions. Et si on les guide 
tranquillement. ils apprennent tres vite. 
Une atmosphere toujours gaie regne a la bibliotheque. Les utilisateurs sont toujours 
heureux de trouver les documents qu'ils recherchent. des outils d'interrogation tres 
pratiques, des services rendus bien adaptes. En 4 mois. je n'ai pas entendu une seule 
plainte directement liee a la bibliotheque. 
Au contraire, certains medecins y viennent pour se delasser un peu entre deux moments 
de contraintes et apprecient de se faire servir par la documentaliste toujours 
chaleureuse, souriante et pleine de ressources. Mais pour la plupart des utilisateurs, des 
contraintes de temps font qu'ils auraient plutdt tendance a rester dans leurs cabinets ou 
services et preferer utiliser des intermediaires pour realiser leurs recherches 
documentaires. Pouvoir tout effectuer de chez eux leur serait tres utile. 
D'autre part. d'apres ce que j'ai pu apprendre, les services sont extremement cloisonnes. 
et ne communiquent pas entre eux. 
Meme le Minitel interne, outil de communication entre tous les services est tres peu 
utilise. 
INTRODUCTION 
La blibliotheque medicale de 1'hopital neurologique offre actuellement des services 
documentaires performants a ses utilisateurs. et la creation future du C.D.N. (Centre de 
Documentation en Neurosciences) apportera un complement tres appreciable a ses 
ressources documentaires. D'autres services exterieurs (pret-interbibliotheques) 
completent efficacement ces services. 
Mais la bibliotheque n'est pas encore connectee a Internet, aussi dans un esprit de 
modernisation. la documentaliste propose son installation, eventuellement sous 1'egide 
de 1'universite, au futur C.D.N. 
En effet. cet outil de communication et de recherche dlnformation semble devoir devenir 
incontournable dans le futur, dans tout centre de documentation. D'ailleurs, de tres 
nombreux hopitaux. centres de recherches et particuliers (medecins, chercheurs, 
etudiants) 1'utilisent deja et ne sont pas prets de 1'abandonner. Cependant, les Hospices 
Civils de Lyon tournent encore le dos a cette nouvelle technologie selon eux 
essentiellement pour des raisons de cout et de securite dans le transfert des 
informations medicales. 
Avan|'d'installer Internet, il est donc necessaire de savoir si son utilisation est ressentie 
comme utile (sinon pourquoi ?), de reperer les ressources et services que l'on compte y 
trouver, de se faire une idee du niveau de connaissance qu'ont les futurs utlisateurs de 
cet outil. Ceci afin de prevoir si son installation semble necessaire, si les ressources 
attendues correspondent a celles presentes sur Intemet, et s'il faut envisager une 
information et une formation a cet outil. 
2.1. COMMENT RECUEILLIR L'AVIS DES UTILISATEURS 
Pour obtenir cet avis, nous avons choisi la solution d'un questionnaire tres simple 
adresse a tous. 
Cette solution a ete preferee a celle des interviews pour les raisons suivantes ; 
• II n'est pas possible de circuler dans les services de Phopital pour des raisons de 
deontologie. 
* Nous souhaitons recueillir 1'avis de tous, pour associer toutes les personnes 
concernees par ce futur projet. 
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• Nous avons besoin cTobtenir des reponses avant que les personnes ne partent en 
conge (juillet-aout). 
• Un questionnaire prend moins de temps a etre rempliyet a Thopitaj, le temps est 
consacre aux soins des malades. 
• Le questionnaire est entierement anonyme, les personnes peuvent donc y repondre 
sans contrainte d'aucune sorte. 
• II etait necessaire d'assurer en permanence le service de la bibliotheque, ce qui n'aurait 
pas ete possible si j'avais du programmer des interviews et interroger toutes les 
personnes ciblees (meme dans le cas ou l'on aurait choisi un echantillon, et dans ce 
cas. sur quels criteres construire cet echantillon ?). 
2.2. QUESTIONNAIRE 
(Original du questionnaire : voir Annexe II) 
N'etant pas formee a Telaboration d'un questionnaire. il ne s'agissait donc pas pour moi 
en le construisant de pretendre construire un outil d'evaluation. Par contre, notre souhait 
etait d'associer toutes les personnes qui pouvaient etre interessees par ce projet, pour 
qulnternet puisse devenir leur outil, et qu'ils aient envie de s'y interesser et de 
1'empioyer. Ceci n'etant pas evident, nombre d'entre ces medecins. chercheurs... etant 
angoisses par avance a 1'idee d'utiliser des moyens de recherche informatises. 
Nous avons donc essaye de concevoir le questionnaire de maniere a ce qu'il soit tres 
rapide a comprendre et a remplir; afin que tout le monde puisse y repondre. 
2.2.1. Elaboration du questionnaire 
Nous avons pense le construire en deux parties : 
™ rnet. 
des termes qui pouvaient leur sembler trop 
techniques. 
Apres une page d'introduction informant les utilisateurs du but de ce questionnaire, de 
son anonymat, par qui il etait redige, et quels etaient les delais pour le remettre, 
Les questions en etaient les suivantes (que je cite sans espace ici pour des raisons de 
lisibilite). 
Partie B : destinee axu utilisateurs dlnternet, 
i 
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Partie A : pour les non-utilisateurs d'lnternet (feuilles roses) 
A1 : Etes-vous ? Medecin, chercheur. biologiste, documentaliste, autre ? 
A2 : Si vous aviez la possibilite d'etre connecte a Internet, au centre de documentation, 
alors : 
A21 : quelles informations souhaiteriez-vous obtenir ? 
A22 : Auriez-vous des informations a communiquer sur Internet ? (Oui - Non) 
A23 : Si oui, lesquelles ? 
A3 : Avez-vous une idee de services offerts par Internet ? (Oui - Non) 
A4 : Si oui, pourriez-vous en citer quelques-uns qui vous seraient utiles dans le cadre de 
votre travail ? 
A5 : Si non, souhaitez-vous recevoir une information a ce sujet ? (Oui - Non) 
A6 : Pensez-vous qu'une formation sur Internet pourrait vous etre utile ? (Oui - Non) 
A7 : Vous pouvez ici nous faire part si vous le desirez de vos remarques et suggestions. 
Partie B : Pour les utilisateurs dlnternet (feuilles blanches) 
B1 : Quelles informations utiles a votre travail trouvez-vous sur Internet ? 
B2 : Quels services utilisez-vous ? 
B3 : Recherchez-vous parfois des informations que vous n'arrivez pas a trouver ? (Oui -
Non) 
B4 : Si oui, lesquelles ? 
B5 : Quelles sont les adresses que vous utilisez le plus. pourquoi ? 
B6 : Pouvez-vous dire en quelques mots a quoi servent les services suivants : 
- E Mail, 
- Moteurs de recherche, 
- Telnet. 
- News, 
- IRC (International Relay Chat), 
- Pages Web. 
B7 : En connaissez-vous d'autres ? 
B8 : Si oui, lesquels ? 
B9 : Souhaiteriez-vous des informations sur ces services ? 
B10 : Pensez-vous qu'une formation complementaire sur Internet pourrait vous etre 
utile ? 
B11 : Si oui, a quelles conditions ? 
B12 : Vous pouvez ici nous faire part de vos questions, remarques, suggestions. 
2.2.2. Envoi du questionnaire 
Ce questionnaire a ete envoye a toutes les personnes inscrites dans le fichier DUNE de 
la bibliotheque. Ce sont celles qui utilisent regulierement ses services, et auxquelles on 
adresse les sommaires des revues tous les quinzes jours. 171 personnes reparties 
ainsi: 
-100 interieures a l'hopital Neurologique, 
- 65 exterieures, 
- 6 distribues a la Bibliotheque (pour des personnes non-inscrites dans les fichiers). 
Le logiciel permet 1'edition des etiquettes a 1'adresse des utilisateurs. L'envoi de ce 
courrier a dont ete simple et rapide. 
L'envoi a ete fait debut juillet en une seule fois, le delai de reponse mentionne etait pour 
le 15 aout, pour nous permettre de prendre note des questions posees et pouvoir y 
repondre. 
Un paquet de questionnaires a ete depose a la bibliotheque pour les personnes n'ayant 
pas regu ce courrier et qui seraient interessees par ce projet. Une information dans la 
bibliotheque le leur indiquait. 
Aucune autre information n'a ete signalee dans Fhopital ou a Texterieur car il ne 
s'agissait pas d'un projet officiel des Hospices Civils de Lyon. 
2.2.3. Les reponses des utilisateurs au questionnaire 
Sur 171 questionnaires, nous avons regu plus de 50 reponses avant le quinze aout. Les 
reponses ont continue d'arriver par la suite au retour de vacances des personnes. La 
majeure partie des reponses provenaient: 
- des medecins de 1'hopital, 
- de non-utilisateurs dlnternet. 
Nous nous sommes demandes a quoi pouvait etre due cette selection et emis quelques 
hypotheses : 
- il etait plus facile aux personnes internes de 1'hopital de repondre car les enveloppes se 
trouvent sur place, pas besoin de se deplacer pour poster ce courrier, pas de timbre a 
mettre. 
- les non-utilisateurs se sentent plus concernes par ce projet, et par leurs reponses 
esperent son installation ? 
Mais ce ne sont que des hypotheses parmi d'autres... 
Nous avons donc pris connaissance des reponses au fur et a mesure de leur arrivee, et 
les avons repertoriees. 
2.2,4. Synthese des reponses des utilisateurs 
(Le detail des reponses se trouve en Annexe II). 
(Les originaux des reponses se trouvent a la bibliotheque de 1'hopita! Neurologique). 
Ici, je reprends les grandes lignes : ce qui nous interesse en effet est 1'avis general et 
l'attente globale des utilisateurs. 
• Deux tiers des reponses proviennent de medecins de 1'hdpital. 
• 45 sur 50 ne sont pas utilisateurs dlntemet. 
• Les services recherches par les non-utilisateurs dlnternet sont 
- Communication (correspondance, echange d'experiences, echange de projets. de 
protocoles cliniques, echanges inter-services). 
- Recherche d'informations (notices bibliographiques, acces a Medline. articles de 
periodiques, dates de congres. apergus de colloques, current contents, cours. offres 
d'emploi, atlas et documents en Neurosciences adaptes a chaque specialite, textes 
integraux de livres, nouveautes sur l'imagerie medicale et demontrations). 
• Les utilisateurs dlnternet ne retrouvent pas toute l'information qu'ils souhaitent y 
trouver (6 cas sur 8). 
• La majeure partie ne souhaite pas communiquer dlnformations sur Internet; pour ceux 
qui le souhaitent, s'agit-il de l'E Mail ou de publications#" 
• La grande majorite souhaite recevoir une information concernant les services offerts 
sur le reseau Internet, mais a condition qu'elle soit rapide a lire et facile a comprendre. 
• Uunanimite (a quelques reponses pres) souhaite une formation a condition qu'elle soit 
simple, rapide, adaptee aux besoins precis, qu'elle se fasse a 1'hdpital en dehors des 
heures de travail. 
3.1. METTRE SON CATALOGUE SUR INTERNET 
Les ouvrages qu'elle possede n'ont encore aucune fiche catalographique. Elle hesite a 
recruter une personne en CES pour saisir ces notices. En effet, cette activite 
necessiterait que la personne soit bien formee au cataiogage et surtout ait des notions 
de medecine. Recopier les termes medicaux en neurosciences n'est pas toujours 
evident. Et elle craint que les erreurs accumulees ne fassent perdre beaucoup de temps. 
D'autre part. elle souhaite a Tavenir communiquer ce catalogue sur Internet. 
Quelles seraient les solutions sur Internet ? 
3.2. TROUVER DE NOUVELLES RESSOURCES SUR INTERNET 
La bibliotheque possede peu d'ouvrages de bases et actuaiises, surtout en anatomie, en 
neurochirurgie et aucun dictionnaire anglais-frangais medical bien complet. Elle ne 
possede pas non plus de documents images numerises, ni video, pourtant tres utilises, 
sinon indispensables dans la connaissance et lintervention sur le systeme nerveux 
central. 
Quelles ressources complementaires peut-on trouver sur Internet ? 
3.3. COMMUNIQUER 
Les bibliotheques ont de plus en plus besoin de partager leurs ressources et leurs 
activites pour des raisons d'economie. Ainsi que d'echanger des points de vue : 
- sur l'evolution des techniques dans leur metier (nouveaux types d'indexation, de 
recherches documentaires, de supports documentaires...). 
- sur 1'evolution des couts des services d'information. 
- sur l'evolution du metier lui-meme (activite de veille documentaire, veille strategique, 
diriger de nouveaux types d'equipe, ...). 
3,4. AMELIORER LE PRET ENTRE BIBLIOTHEQUES 
La documentaliste de la bibtiotheque doit en permanence faire appel a de nombreuses 
autres bibliotheques pour satisfaire ses besoins en articles et parfois en theses. 
ouvrages de ses utilisateurs. 
Pour cela. elle a decide depuis quelques annees de participer au pret-interbibliotheque 
en France. Uactivite de localisation de documents dans les bibliotheques associees au 
P.E.B., la commande des articles, la verification apres reception des articles et celle des 
factures est importante. Ceci en plus de 1'activite de photocopie d'articles prend un temps 
enorme dans sa journee qu'elle pourrait consacrer a des activites plus utiles pour les 
utilisateurs : recherche documentaire, veille documentaire, veille strategique. 
Quels moyens offre Internet pour ameliorer le Pret Entre Bibliotheque (P.E.B.) ? 
4.1. CREATION DU FUTUR CEISITRE DE DOCUMENTATION EN NEUROSCIENCES (C.D.N.) 
La Bibliotheque medicale possede un fonds riche et diversifie en Neurosciences. Mais 
elle est loin d'avoir tous les ouvrages et periodiques et autres documents dont ses 
usagers ont besoin. 
D'autres bibliotheques specialisees en Neurosciences et rattachees au C.N.R.S. (Centre 
National de Recherche Scientifique) et a 1'I.N.S.E.R.M. (Institut National Scientifiques des 
Etudes et Recherches Medicales) sont dans le meme cas. 
Un projet de creation d'un nouveau centre de documentation pour 1'annee 1997 a ete 
realise. II reunira les fonds documentaires de toutes ces bibliotheques pour tous les 
usagers de ces bibliotheques. Chaque fonds restant sous la responsabilite de son 
autorite de tutelle. 
Son amenagement aura probablement lieu dans un local actuellement desaffecte se 
trouvant au niveau de la cafetaria a cote du tunnel reliant les hopitaux de l'hopital 
Neurologique et de 1'hopital Cardiologique Louis Pradel. Cette situation serait ideale car 
placee en en plein axe de passage. 
Ce futur (et eventuel) C.D.N. serait place sous 1'egide de 1'lnstitut federatif des 
Neurosciences de Lyon (I.F.L.N.)5 cree en janvier 1995. 
4.2. CONNEXION AU C.D.N. A INTERNET 
La connexion eventuelle du C.D.N.6 beneficiera donc aux usagers de Pactuelle 
bibliotheque de Fhopital Neurologique Pierre Wertheimer ainsi qu'aux chercheurs de 
1'INSERM et du CNRS. 
La connexion se fera au niveau du reseau ROCAD, ou ARAMIS ? 
On pense qu'elle sera sous 1'egide de l'Universite Claude Bernard de Lyon. 
Les Hospices Civils de Lyon ne seront absolument pas concernes par cette liaison 
Internet. Les Hospices Civils de Lyon possedent actuellement leur propre reseau 
5 Voir annexe 1 ; Documents relatifs au C.D.N. (Centre de Documentation en Neurosciences) et a 
1'i.F.L.N. (Institut Federatif en Neurosciences de Lyon). 
6 Nous n'avons encore, a 1'heure actuelle, aucune idee de la date de creation du C.D.N., ni du 
budget qui lui sera attribue. 
informatique strictement interne sur lequel transitent les informations medicales (dossiers 
des malades...) ainsi que toutes les informations des malades. Ce reseau interne ne 
court strictement aucun risque de fuite de ses propres informations ou d'infection par un 
virus. 
4.3. PROJET DE RELATION AVEC LA MEDIATHEQUE SANTE DE LYON 
La Mediatheque Sante situee derriere la bibliotheque universitaire de Medecine de Lyon 
et a proximite de 1'hopital neurologique P.W. a ete creee recemment. 
Elle comprend plusieurs cellules specialisees en creation de documens multimedia 
medicaux. Ses equipes a 1'aide de materiels recents et sophistiques creent une banque 
de documents divers (films, cassettes) et multimedia (CD Rom) en collaboration avec de 
nombreuses equipes de medecins frangais, dont certains sont des speciaiistes de 
l'hopital neurologique. 
Ses produits documentaires sont destines a des conferences, des cours, des seminaires 
pour les etudiants en medecine debutants, et de toutes specialites, ainsi qu'aux 
specialistes. Une salle de conference avec ecran geant est amenagee a cet effet. Une 
salle d'ordinateurs (Macintosch et P.C.) est mise a la disposition des etudiants en 
medecine. Certains ordinateurs sont connecte" a Internet. Leur consultation est gratuite 
pour tous les etudiants en medecine. Une cooperation documentaire est souhaitee entre 
la documentaliste de la mediatheque et la documentaliste de la bibliotheque medicale de 
1'hopital. 
Chapitre 2 
Recherche documentaire et creation 
d'une information de base en 
reponse aux attentes des utilisateurs 
et de la documentalise de la 
Bibliotheque medicale 
INTRODUCTION 
Apres avoir defini mon sujet de stage, delimite le public qu'il ciblait, recense ses besoins, 
et tenu compte du temps qui m'etait imparti et des moyens mis a ma disposition, j'ai 
entrepris la recherche des ressources documentaires qui pourraient etre utiles pour 
repondre aux questions qui se posaient, 
Pour ceci, il faut au prealable definir les domaines ou s'exercera cette recherche puis 
recenser les sources d'informations et les interroger. 
1.1. DEFINITION DU DOMAINE DE RECHERCHE 
Nous sommes dans une bibliotheque medicale specialisee en Neurosciences. 
Les publics cibles par cette recherche sont; 
- les utilisateurs de la bibliotheque medicale 
- corps medical specialise en Neurosciences (medecins, chercheurs, orthophonistes, 
psychologues, kinesitherapeutes...) 
- la documentaliste. 
Le projet est la connexion a Internet. 
Nous pouvons sans doute au prealable definir les neurosciences et Internet. 
1.1. Definition des Neurosciences 
Les Neurosciences representent une branche specialisee de la Medecine. 
La definition de cette branche a evolue au cours du temps en fonction de Cevolution des 
techniques et des connaissances. 
Aujourd'hui encore selon qu'elle est decrite par un medecin, un chercheur ou meme au 
sein de ceux-ci, la definition n'est pas encore bien precise, car il s'agit de trouver des 
limites dont 1'interet n'est pas du meme ordre pour les uns ou pour les autres. 
a) Selon Monsieur Dominique Poulain, ancien secretaire general de la Societe des 
Neurosciences7 "ce sont toutes les sciences qui touchent au Systeme Nerveux Central 
que ce soit au niveau de la recherche fondamentale, clinique, ou au niveau cognitif. La 
psychiatrie en fait partie sous son aspect de recherche fondamentale. Ce terme a ete 
forge il y a trente ans environ par les Americains pour federer des disciplines autrefois 
tres divisees telle que la biochimie, la neurologie, la neurochimie, neuropsychiatrie. II 
correspond donc a un besoin qu'ont eprouve les chercheurs de ces disciplines de creer 
des passerelles." 
A la Societe des Neurosciences, les groupes de disciplines sont les suivants : 
- Neurobiologie du developpement, 
- Neuroanatomie, 
- Neurobiologie moleculaire et cellulaire. 
- Neurochimie et neuropharmacologie, 
- Neuroendrocrinologie, 
- Neurosciences cliniques, 
- Neurophysiologie, 
- Sciences cognitives, sciences du comportement. neurosciences theoriques. 
b) A partir de documents de 1'lnstitut federatif de Neurosciences de Lvon8 nous voyons 
que la definition des Neurosciences "evolue a partir des deux grands themes qui 
s'imposaient jusque dans les annees 1990 : 
- "les neurosciences seches et les neurcsciences humides" et dont les "neurosciences 
integrees et neurobiologie cellulaire" est en quelque sorte le reflet. 
Cependant cette division a commence a s'estomper avec d'une part les techniques 
d'enregistrement electrophysiologique in vitro qui combinent les avantages de 
l'enregistrement intracellulaire et des manipulations pharmacoiogiques, et d'autre part 
des techniques electrochimiques de mesure in vivo de la liberation des 
neurotransmetteurs..." 
Les neurosciences integrees concernent: 
- Les etats de vigilance (neurophysiologie experimentale et neurophysiologie clinique), 
- La vision, 
7 La Societe des Neurosciences est un organisme reconnu en France et a 1'etranger, association 
scientifique a but non lucratif creee le 4 mai 1988 et regie par la loi de 1901. Elle a pour but de 
promouvoir le developpement des recherches dans tous les domaines des neurosciences. Elle se 
compose de membres francais et etrangers (Voir document a la Bibliotheque de Neuro). 
8 Voir document a la Bibliotheque de Neuro page 2, annexe 2. 
- La motricite, 
- Les processus cognitifs. 
La neurobiologie celluiaire et physiopathoiogie concernent: 
- L'etude des grands systemes reguiateurs centraux, 
- Les processus adaptatifs centraux et pathologies experimentales, 
- La neurobioiogie experimentaie et clinique, 
- La neurologie fonctionnelle et neurochirurgie. 
On voit donc qu'au cours du temps et au fur et a meure du developpement des 
connaissances et des techniques, les limites sont de plus en plus floues entre les 
disciplines autrefois tres tranchees. 
c) Les differents services a l'hdpital Neuroloqigue sont les suivants, souvent definis a 
partir de techniques a mettre en oeuvre (Voir annexe 1): 
- Neurochirurgie, 
- Neurologie, 
- Pedopsychiatrie, 
- Electroradiologie, 
- I.R.M.. 
- Reeducation, 
- Anesthesie-Reanimation. 
- Ophtalmologie, 
- O.R.L., 
- Laboratoire d'anatomopathologie, 
- Laboratoire de biochimie, d'immunologie, 
- Laboratoire d'electromyographie, 
- Laboratoire d'electroencephalographie, 
- Laboratoire de neuropsychologie et de reeducation du langage, 
- Neuropsychologie, 
- Pharmacie. 
1.2. Qu'est-ce qulnternet (Interconnexion Network) 
Cest une interconnexion de reseaux de communication a 1'echelle planetaire, auquel 
n'importe qui actuellement peut se connecter, avec tous types de materiels. 
Le developpement de ce "reseau de reseaux" ou "toile d'araignee mondiale" a connu 
plusieurs periodes d'evolution. 
Trois periodes d'evolution : 
1969-1983 - Projet de Tarmee des USA pour rendre plus efficaces leurs moyens de 
communication. Cest la creation du Projet ARPAnet. 
En 1975, le reseau devient operationnel sous la direction du ministere de la defense. 
En 1983, le protocole TCP/IP est adopte comme standard militaire. Les protocoles Telnet, 
FTP, SMTP sont deja adoptes. 
1983-1990 - Cest la phase de developpement des reseaux d'universite et de la recherche 
rattaches a Internet. A cette epoque, Vutilisation dintemet n'est pas encore tres conviviale. 
utilisant encore de gros materiels. Mais les echanges et informations circulant sur lintemet 
sont bases sur le benevolat et la pertinence. 
Cest aussi le debut de developpement des reseaux rattaches europeens en 1986. ta 
National Science Fondation cree CSFNet, principal reseau aux USA. 
1990-1996 - De nouveaux outils apparaissent permettant une utilisation plus conviviale 
dintemet : ce sont les "Navigateurs" orientes vers fedition de documents et le partage 
simplifie des informations. 
En 1994, sur un decret de Bill Clinton, Internet s'ouvre aux entreprises privees. Cest le debut 
d'une croissance exponentielle dinternet. et d'un remaniement en profondeur de ses outils, 
de son utilisation, de sa phiiosophie. 
Quatre niveaux tfapprehension 
On peut voir4 niveaux dans Tapprehension dintemet: 
- Le niveau materiel. purement physique (cables. modems. routeurs). 
- Le niveau de loqiciels utilises pour permettre la communication (protocoles de controle des 
transmissions : Cest l'interface Materiels-Utilisateurs). Le protocole de base des 
transmissions sur Internet est le protocole TCP/IP (transfert control protocole/lnternet 
protocol). 
- Le niveau des services rendus aux utilisateurs : E Mail, FTP. Telnet,... W3. 
- Le niveau des interactions humaines : echange dlnformations, creation de ressources, 
attente de la communaute et construction de projets pour assurer la securite des donnees. 
I'acces aux ressources... 
(Ici, ce sont ces deux demiers niveaux qui nous interessent. nous commencerons par decrire 
le niveau des services avant d'aborder le niveau des attentes humaines). 
Actuellement, la croissance dintemet est exponentielle. Elle est cependant relativement plus 
developpee dans les milieux de la recherche et universitaire que dans le domaine public et 
les entreprises, mais cela pourrait basculer dans les annees a venir. 
On parie actuellement de 50 millions de personnes connectees et de 100 millions prevues 
pour l'an 2000. 
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1.3. RECHERCHE DOCUMENTAIRE 
1.3.1. Les limites de la recherche documentaire 
Notre recherche documentaire consiste donc a repondre a un public cible : les 
utilisateurs de la bibliotheque de Thopital Neurologique Pierre Wertheimer et sa 
documentaliste interesses par des ressources documentaires dans le domaine medical 
et des neurosciences en particulier, et ceci accessibles par Internet, ils sont egalement 
interesses pour obtenir une information de base sur Internet. 
Les informations que nous ne recherchons pas sont les informations concernant les 
materiels et les normes utilises pour Internet.9 
A present, voici de quelle maniere j'ai procede pour ma recherche documentaire en 
fonction des contraintes de temps et de ressources accessibles. 
1.3.2. Outils documentaires utilises 
J'ai utilise les moyens : 
- les plus pertinents, 
- les plus faciies d'acces, 
- les moins couteux, 
- repondant aux besoins du public et de la documentaliste. 
CD Rom Neurosciences : 
Editeur Silver Platter 
Date de recouvrement 1980 - Juillet 1996. 
Domaine Neurosciences. 
Nature References bibliographiques. 
Donnees Articies : 239, nombre periodiques (EMBASE). 
Debut 1980. 
Volume 
Mise a jour Trimestrielle (derniere en septembre 1996, recense les articles 
parus jusqu'en Juiiiet 96) 
Renouvellement Tous les 3 mois. 
Les aides Recherche par tous les mots de tous les champs. Aide par index 
Sources Articles de periodiques, conferences, quelques chapitres de 
livres. 
9 Cependant nous les citerons de maniere legere lorsque ces termes sont employes tres souvent 
dans le langage courant. 
33 
Pour la recherche de mon sujet sur ce CD Rom, j'ai utilise comme mot-cle Internet (et 
non pas neurosciences car ce CD Rom est deja specialise en neurosciences) et 
recherche sur tous les mots de tous les champs : 
—> periode 1980-87 : 0 reponse 
—> periode 1986-91 : 0 reponse 
—> periode 1992-94 : 0 reponse 
—> periode 1995-96 : 5 reponses. 
Devant le peu de reponses, j'ai essaye un autre mot-cle qui pouvait presenter Intemet : 
NetworK. Mais dans ce cas, les reponses obtenues ne concernaient que des reseaux 
n'ayant strictement rien a voir avec Internet (reseau capillaire...). Et de toute fagon j'ai 
remarque que dans tous les textes traitant d'lnternet, ce mot apparait systematiquement. 
Tous les textes a propos dlnternet sont donc recenses a 1'aide de ce mot-cle. 
Disquettes : Curent Contents : Life Sciences 
Editeur Elsevier 
Domaine Medical. Sciences, Neurosciences. 
Date de recouvrement On ne conserve que les 3 derniers mois. 
Nature Sommaire de revues. notices bibliographiques. 
Donnees Periodiques 
Volume Articies 
Mise a jour Hebdomadaire 
Aides 
Sources Articles de periodiques. 
Pour interroger les Current Contents, Marie-Pierre m'a enseigne comment editer un profil 
d'interrogation. 
Le mot choisi a ete simplement Internet, ceci en raison du nombre peut important de 
reponses. 
J'ai consulte les Current Contents chaque semaine, ce qui m'a permis d'avoir les 
references les plus importantes. 
Mot-cle : Internet: Total: references 
->18 references en mai 96 
-> 5 references en juin 
->19 references en juillet 96 
->11 references en aout 96 
-> references en septembre 96 
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Les articles de periodiques 
J'ai choisi les periodiques : 
- qui se trouvaient a la bibliotheque de 1'hopital Neurologique ou que j'ai commandes en 
cardiologie. La consultation de 1'ensemble de la revue m'a permis de reperer 1'evolution 
des tendances actuelles du corps medical (qui se signalent depuis cette annee par leur 
E Mail); des fournisseurs (qui commencent a proposer des informations, des produits : 
materiels medicaux, medicaments, ressources documentaires sur le Web. Les 
fournisseurs commencent egalement a imposer aux auteurs de rediger leurs articles 
sur disquette. 
Les impacts factor. recommandations aux auteurs, sommaires sont tres souvent 
proposes sur le Web, ainsi que quelques revues, comme produits d'appel. 
- Periodiques concernant la documentation 
Documentaliste (a la bibliotheque de 1'hopital Neurologique) 
Bases, Infolecture. 
- Periodiques des centres de recherche 
Micro-bulletin du CNRS 
Inserm Actualite 
publient regulierement des articles sur Internet depuis plusieurs annees. 
- Periodiques dans les kiosoues 
La recherche 
Sciences et avenir 
Planete Intemet 
Autres 
Livres 
Ceux reperes dans la revue documentaliste 
chez les libraires 
dans les bibliotheques de Sciences ou de medecine 
a 1'ENSSIB 
Les memoires de stage de DESS de 1'ENSSIB 
quelques-uns concernaient 1'interet dlnternet pour des entreprises (voir Bibliographie). 
Les references bibliographiques d'articles 
Elles ont represente une source importante de ma bibliographie. Un nombre important 
d'entre elles concernait Internet. Les sources citees se trouvaient pour la plupart a la 
bibliotheque de Cardiologie Louis Pradel, ou en Neurologie, nous avons pu obtenir les 
articles sur-le-champ. 
Courrier aux editeurs 
Apres avoir repere dans les revues de neurosciences les fournisseurs dlnformations qui 
proposaient des informations sur le Web, je leur ai adresse un courrier par fax (gratuit a 
I hopital). J ai egalement faxe aux editeurs les plus puissants par ailleurs ; entre autres : 
Silver Platter, Elsevier, Springer, OCLC, OBSCO, Europeriodiques, Dawson, Uncover. 
A travers leurs reponses, nous avons pu obtenir des adresses de ressources sur le Web. 
L'offre ne fait que commencer a se developper. 
Parmi ceux qui nous semblaient les plus puissants et offrant deja des services 
interessants sur le Web, j'ai repere en particulier, Springer, Elsevier, OCLC, EBSCO 
Uncover. 
Les annuaires professionnels de banques de donnees 
Les annuaires dlnternet 
Les serveurs dlnformation sur Internet 
J ai selectionne quelques serveurs accessibles chez le fournisseur Internet chez lequel 
j'interrogeais Internet. 
Les moteurs de recherche qui m'ont ete les plus utiles ont ete : CNRS, Lycoos, Yahoo, 
Alta Vista qui m'ont permis de decouvrir des ressources importantes dans le domaine 
medical publiees en France, et pas loin de chez nous (serveur Lyon 1, serveur des CHU 
de Grenoble. serveur des Sciences humaines de Grenoble, du CHU de Lyon, de 
Rouen...). 
II existe bien evidemment d'enormes ressources aux Etats-Unis (OCLC, Library of 
Congress...). 
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Ce tableau represente une synthese du tableau cree par Monsieur Lardy dans son livre 
"Recherche d'information dans Internet10, de donnees reperees dans le livre "Les aides a 
la Recherche" de Gabrielle Ganilat10 et du choix que j'ai effectue en raison de la 
disponibilite et de la pertinence des outils dans le domaine medical. 
Les outils utilises ne sont bien sur pas exhaustifs, mais ce sont ceux qui nous ont permis 
de commander les articles rapidement et gratuitement de maniere a pouvoir les lire et les 
mettre a la disposition de la bibliotheque de 1'hopital Neurologique, dans un dossier 
documentaire concernant Internet. 
Le moteur de recherche qui m'a ete utile est celui du CNRS (UREC), voir adresse. 
1.3. LES CONTACTS EXTERIEURS 
Prendre contact avec des personnes autorisees dans le domaine de la documentation 
scientifique et de la documentation medicale etait necessaire pour me faire une idee des 
projets Internet mis en place ou en cours d'elaboration. des difficultes rencontrees. et de 
1'apport dlnternet pour tous les professionnels qui manipulaient cet outil ou en beneficiaient. 
J'ai en particulier rencontre ou eu des contacts telephoniques avec : 
- des conservateurs des bibliotheques et magasiniers de Bibliotheques de Medecine et 
de sciences (Grenoble, Lyon, Paris) et de 1'INSERM, 
- un responsable de Centre de calcul (CISM Lyon) pour la connexion a Internet. 
- des auteurs d'articles medicaux ou scientifiques concernant Intemet. 
- des fournisseurs Internet (associations. cybercafes), 
- des libraires. 
- des editeurs, fournisseurs d'information 
- des commerciaux (materiels pour Internet), 
- la documentaliste de la mediatheque Sante de Lyon, 
- responsable SIL des H.C.L. (service informatique), 
- Secretaire General de la Societe des Neurosciences. 
Les contacts pris a 1'exterieur ont ete essentiels pour voir: 
- les dangers reels (virus), 
- les obstacles (confidentialite. vol d'information), 
- 1'interet des pratiques (E Mail, listes, Teleconf), 
- l'apport des ressources Internet par rapport a celles qui existent deja, 
- dans quel courant nous nous situons (dans presque tous les hopitaux frangais, dans 
1'utilisation de presque toutes les bibliotheques medicales, dans la creation de nombreux 
serveurs du domaine medical), 
10 Voir Bibliographie (Documentalistes). 
- quets sont les realisations (CHU Grenoble, Rouen, Grenoble : SHS), 
- les projets en cours (pole europeen, bibliotheque medecines. mediatheque de Lyon), 
- 1'avis general de la communaute des professionnels de 1'information. 
Ces contacts m'ont egalement permis d'avoir une vision moins theorique que si elle 
n'etait basee que sur des articles, bien souvent emis par des medecins et specialistes 
outre-Atlantique qui ne sont pas au meme stade d'evolution que nous, n'ont pas les 
memes contraintes, materielles ou humaines, la meme mentalite. Ils ont donc ete 
complementaires. 
Dans 1'ensemble, ils ont tous ete positifs vis-a-vis de la connexion a Internet. 
Meme si ce n'est pas le souhait de tous d'avoir a 1'utiliser, tous le considerent comme 
incontournable. a cause des pressions enormes de marche qui poussent a en faire 1'outil 
internationai inevitable de demain. 
II est donc necessaire, a moins de rester "hors du coup", selon 1'expression generale, de 
s'y former rapidement. 
2.1. PRESENTATION DES SERVICES D'INTERNET 
Ensemble de services permettant de partager l'ensemble des ressources dlnternet. 
Avec leur aide, on peut editer ou rechercher des informations sur le reseau des reseaux. 
Ces services se divisent en 2 grands groupes : 
Ceux fondes sur une information fixe. enregistree sur des serveurs (catalogues, 
repertoires, documents, pages Web...) 
- FTP - Gopher - Telnet - Archie - Wais : vieille informatique : necessitent un minimum 
de formation 
- W3 : outil recent, accessible a tout public 
Ceux fondes sur une information "volatile" non enregistree de maniere permanente sur 
des serveurs, ce sont plus des outils de dialogue (courrier electronique, conferences) 
- E Mail - News - Listes de discussion - IRC : accessibles a tout public. 
W3 est 1'outil le plus recent. Fonde sur le concept d'hypertexte, ou d'hypermedia. il 
permet la navigation entre des documents rattaches par des "liens", ces liens peuvent 
exister entre 2 machines (serveurs distants). 
Lorsqu'on utilise W3, les services sont representes par des icdnes sur lesquelles on 
clique pour y acceder. 
2.2. SERVICES PROPOSES PAR INTERNET 
• Telnet 
* F T P  
- E Mail 
• News 
• Listes de discussion 
•  I R C  
• Videoconferences 
• WAIS 
• mwiz 
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2.2.1. TELNET (Terminal Network Protocol) 
Systeme de partage de ressources par "emulation de terminal". 
Appartient a la premiere generation d'lnternet: 1969 - 1983. 
Que propose ce service ? 
• Acceder a partir de votre micro ordinateur aux logiciels d'un ordinateur distant et les 
utiliser 
• Consulter votre E Mail en etant a des milliers de Km de votre micro ordinateur 
• Consulter le gros ordinateur d'une universite pour faire des calculs importants 
• Acceder directement aux OPAC (catalogues informatises de bibliotheques et de bases 
de donnees, acces a UNCOVER (base de donnees biomedicales offrant plus de 14 000 
revues periodiques), ex : acces a la bibliotheque de France, ou Library of Congress... 
aux notices et textes integraux d'OCLC (certains acces sont payants) 
aux bases de donnees mondiales les plus importantes (DIALOG, QUESTEL, ESA, et 
donc a Medline, Pascal...) 
Remarque : on peut sauvegarder les donnees affichees a 1'ecran, mais pas transferer les 
fichiers de la machine distante sur sa propre machine. 
Que faire pour lancer Telnet ? 
• Lancer le logiciel client 
ex : NCSA Telnet pourMac 
Module Telnet pour Windows 
• Taper le numero ou nom de 1'ordinateur distant vers lequel on se dirige 
Adresse complete = nom machine + nom domaine ) nom du serveur = adresse IP 
• Avoir un acces autorise = Login + mot de passe 
Remarque ; les serveurs W3, Wais, Gopher font parfois des acces de type Telnet sans 
prevenir. 
Loqiciels 
Type d'ordinateur Clients Serveurs 
Unix Telnet Teldnetd 
PC QV Net 
Macintosh Mac IP 
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Remarque : - QV est un logiciel comprenant 4 services : 
- Telnet 
- Mail 
- Impression 
- News 
2.2.2. F T P (File transfert Protocol) 
Service de transfert de fichiers. 
Outil de diffusion et d'acces a 1'information stockee sur le reseau sous forme d'archives 
ou de fichiers. 
Appartient a la premiere generation Internet, mais est toujours tres utilise. 
Que oropose ce service ? 
* acceder a des millions de fichiers disponibles sur le reseau 
• echanger des documents entre 2 machines reliees par le reseau. 
Le probleme est qu'on ne peut pas visualiser le document sur la machine des autres, on 
doit d abord la rapatrier sur notre ordinateur pour l'examiner. 
Comment v acceder ? 
(meme principe que Telnet) 
2 modes d'acces : 
• normal: il faut alors avoir; 
- un login (identifiant) + un mot de passe 
- connaitre 1'endroit ou se trouve le document 
* FTP anonymous (gratuit) 
On peut alors recuperer le document sans avoir a demander de login et de mot de 
passe, il suffit de se signaler toujours de la meme fagon par: 
nom utilisateur = tapez FTP anonymous 
mot de passe = tapez votre adresse electronique 
(utiliser le logiciel FTP anonymous). 
Les commandes FTP 
Ce sont les commandes d'Unix et du DOS 
djr = afficher le contenu d'un fichier 
get = rapatrier les fichiers 
cd = changer de directory 
Is = visualiser 
cd pub/usernet/news.announce.newusersJ : pour consulter le repertoire des FAQ 
pwd = l'ordinateur affiche 1'acces complet de votre repertoire courant et permet de 
s'assurer qu'on est dans le bon repertoire 
bye = pour sortir. 
Remarque : avec le developpement des serveurs W3, 1'utilisation de FTP devrait devenir 
plus convivial. 
Quel logiciel permet de situer les ressources dans FTP ? 
Uutilisateur ne sachant pas a priori ou se trouvent les fichiers qu'il recherche, ceci est 
d'autant plus ennuyeux qu'il existe un gigantesque nombre de ces fichiers sur Internet 
(environ 5 millions). 
Pour pallier a cette difficulte, un outil a ete developpe ; 
c'est ARCHIE logiciel qui cree un annuaire des ressources FTP. 
En France, certains sites offrent 1'acces a cet annuaire. 
Par la messaqerie: 
ex : archie.univ-renneslfr 
La recherche avec ARCHIE peut porter sur le nom du fichier, ou sur un nom approche. 
On regoit en general le iendemain les reponses aux commandes de consultation . 
On peut egalement acceder a ARCHIE par: 
http://www.univ-rennes1.fr/cgi-bin/formarchie 
Remarque: 
• Etant donne le nombre important d'utilisateurs connectes en meme temps. Tattente est 
souvent longue 
• II faut avoir une adresse de messagerie 
• Le fichier peut ne pas etre utilisable apres transfert, il est donc prudent d'effectuer le 
transfert en mode binaire. si ces fichiers ne sont en ASCII. Cest le cas de toutes les 
formes compressees 
• Utiliser 1'outil de decompression adapte, mais il existe des clients capables de 
decompresser les fichiers automatiquement. 
2.2.3. E Mail ; courrier electronique 
C'est un moyen de communication equivalent a une boite postale ou une bolte vocale, 
mais qui presente plusieurs avantages par rapport a tous les services actuels (fax, 
telephone. courrier, Minitel). Petit a petit il gagne du terrain, si bien que certaines 
personnes, surtout dans le milieu de la recherche, ne donnent pas d'autres coordonnees 
que leur E Mail pour les joindre, comme s'il allait de soi que vous en ayez une egalement 
si vous voulez les joindre. 
La difference avec les autres moyens de communication, c'est que vous echangez des 
donnees sous forme electronique, et non analogique, ce qui permet de traiter les 
donnees regues. 
Que peut-on faire avec l'E Mail ? 
• Envoyer un message a une personne qui possede aussi un E Mail 
• Envoyer un message a plusieurs personnes 
- ces personnes peuvent savoir que le message a ete envoye aux autres 
- ou l'ignorer. 
• Envoyer un document electronique (contenu d'une disquette ou fichier sur disque) 
pouvant contenir du texte, image ou son). 
Pour cela il suffit d'ecrire le nom de ce fichier dans une fenetre reservee a cette fonction. 
• Recevoir un message ou fichier et le visionner quand on veut. 
• Sauvegarder le message, 1'archiver sur disquette ou a: (disquette) ou c: (disque dur). 
• L'imprimer. 
• Ueffacer. 
• Conserver un carnet d'adresses et activer les adresses automatiquement pour ne pas 
devoir les recopier a chaque message. 
• Programmer 1'edition de notre propre adresse que Pon doit indiquer a la fin de nos 
propres messages pour nous signaler a notre interlocuteur. 
• Programmer 1'heure de 1'envoi des messages 
• Faire une copie automatique des messages que l'on envoie pour soi-meme. 
• Copier une partie d'un document trouve dans Intemet. sur le message que l'on veut 
envoyer. 
• Sabonnera toutes sortes de listes de discussion, et recevoir les messages dans notre 
boite aux lettres. 
Avantaqes 
• Peut etre utilise par tout le monde tres facilement 
• Est utile pour toutes sortes d'activites : 
- expedier ou recevoir un travail 
- faire corriger des epreuves. des articles 
- passer des commandes 
- dialoguer avec des collegues a 1'autre bout du monde 
- repondre a des questions d'etudiants, de patients... 
• Par rapport au telephone : 
- on n'est pas derange et on ne derange pas, le correspondant repond quand il est 
disponible 1 
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- pas de probleme de decalage horaire. 
• Par rapport au courrier: 
- pas de perte 
- pas de contretemps lors de greves 
- diminution du cout : on ne paie la communication qu'entre votre poste et votre 
fournisseur d'acces ; il y a donc interet a le choisir proche de chez vous 
- pas besoin de recommande. de chronopost pour envoyer une disquette 
- instantane 
• Par rapport au fax, au telephone : 
- envoi de toutes sortes de documents electroniques (image, son, video, textes...). 
- pas de protocole pour rediger nos messages : la regie est la simplicite , eviter toutes 
les formules de politesse. les entrees en matiere. Le message doit selon 1'etiquette du 
reseau :"la netiquette" etre la plus courte possible par mesure d'economie de trafic sur 
le reseau 
• Par rapport au Minitel: 
- beaucoup plus convivial et moins cher. 
(Le correspondant n'est pas oblige d'etre abonne a Internet, il existe de nombreuses 
passerelles permettant d'acceder a E Mail). 
Cependant, comme avec tous les autres moyens de communications il existe des 
conditions pour communiquer: 
• notre interlocuteur doit posseder egalement une adresse E Mail 
• on doit connaitre cette adresse, mais il n'existe pas de repertoire exhaustif des 
adresses. II est donc important actuellement de se constituer son propre fichier 
d'adresses. II existe quand meme des annuaires accessibles sur Internet 'Yahoo en 
repertorie plusieurs : Netfinger, Finger, Phone Books. 500, WHOIS) etre vigilant sur le 
contenu des messages envoyes et respecter les regles de deontologie lors d'echange 
de dossiers medicaux. D'autant plus que ces messages transitent sur un reseau 
international et sont donc accessibles a nimporte quel petit genie de 1'informatique. Le 
systeme de cryptage existe, efficace, mais il est interdit en France. On ne peut utiliser 
ce systeme qu'avec une autorisation expresse des services de securite de l'Etat 
(SCSSI : Service Central de la Securite des systemes informatiques). 
• le contenu de nos messages peut etre retrouve plusieurs annees apres sur un coin du 
disque dur 
• rien actuellement ne permet d'avoir un accuse de reception de nos messages 
• on n'a pas encore acces au son, bien que des logiciels permettent la communication 
telephonique (IPHONE), mais cet acces se developpera rapidement dans les 
prochaines annees. 
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Comment faire pour utiliser l'E Mail ? 
• S'adresser a votre fournisseur d'acces (commercial, ou universite...), celui-ci vous 
attribue une adresse qui est toujours de la forme : 
(service, nom personne) @ (nom machine).(institution, pays) 
ex : RENAUD@Lyon1.fr 
• Votre ordinateur doit etre equipe d'un logiciel client de communication que vous pouvez 
demander a votre fournisseur d'installer lorsque vous vous connectez a Internet, ou 
recuperer sur Internet. 
Avantaqes d' Eudora/QVT 
• on peut faire des copier/coller 
• permet d'avoir Tannonce des nouveaux messages 
Logiciels clients : 
Clients Serveurs 
Unix elm, x mail tool Send Mail 
PC Eudora. QVT 
Mac Eudora 
Protocole standard d'echanqe = code ASCII 
SMTP (simole mail transfert protocol) : caracteres (= alphabetique sans accent) encodes 
sur 7 bits 
Protocole permettant d'echanqer des imaqes, son , traitement de textes 
MIME (multipurpose Internet Mail Extensions), les caracteres sont ainsi encodes sur 8 
bits. 
Confiquration 
On peut configurer sa boite aux lettres selon ses propres besoins 
ex : pour eviter de toujours retaper notre adresse a la fin du message, on peut la 
programmer definitivement: 
on finscrit dans la fenetre signature 
2.2.4. Les News 
Conferences electroniques dans tous les domaines distribuees par des serveurs. le 
serveur de Lyon 1 gere plus de 3500 News. 
Que peut-on faire avec les News? 
• Debattre de tous les sujets proposes (il existe des News dans tous les domaines : 
medecine, astronomie, informatique, sciences cognitives...). 
• Recuperer des textes de ces debats, les imprimer 
• Les faire suivre a d'autres personnes, en y ajoutant des commentaires. 
• Repondre a des messages. 
• Sauvegarder des messages. 
• Les effacer. 
• Echanger des messages 24h/24. 
• Se desabonner. 
• Envoyer des messages en mode binaire (texte, image, fichiers...). 
Comment identifier les sujets des debats ? 
D'apres le nom de leur extension : 
bionet*: biologie 
comp*: informatique 
soc.; sciences sociales 
alt. : tous les sujets 
Quelle est la difference avec l'E Mail ? 
• Les messages n'arrivent pas dans votre boite aux lettres. On doit consulter ces News 
au niveau du serveur qui les distribue. 
• On n'a pas besoin de connaitre l'E Mail des personnes avec qui l'on debat. Les 
messages sont effaces regulierement parle serveur. On doit donc aller les consulter 
regulierement pour rester informe. 
Avantages par rapport aux listes de discussion 
Les messages ne s'accumulent pas dans votre boite aux lettres. 
Vous ne perdez donc pas un temps precieux, a eplucher une masse de messages dont 
beaucoup ne vous interesseraient pas, comme dans les listes de discussion. 
Vous n'avez pas besoin de connaitre l'E Mail de vos interlocuteurs, ni eux le votre. 
Comment participer a ces debats ? 
II faut reperer un serveur de News et s'abonner a un debat. Tous les serveurs ne 
possedent pas les memes News, mais bien souvent il existe un echange de News entre 
serveurs qui reussissent ainsi a completer leurs listes de News. 
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Comment reperer uri serveur ? 
Soit parce que l'on a decouvert son adresse exacte dans un annuaire. 
Soit en posant une question a un moteur de recherche en precisant le sujet qui nous 
interesse, ce qui evite de faire defiler toute la liste de News proposees. 
Comment rediqer ses messaqes ? 
De la meme maniere que pour l'E Mail, le plus simplement possible. 
Qu'appelle-t-on FAQ (Frequentlv asked questions ) ? 
Cest une synthese faite par une personne des questions le plus souvent posees, et leur 
reponse. II est recommande de commencer par lire les FAQ avant de participer aux 
News. afin d'eviter de poser des questions tres courantes, dont les reponses sont 
repertories par les FAQ => reperer NEW ANSWERS. 
De quelle maniere participer aux debats ? 
On peut : discuter avec toutes les personnnes de la liste ou seulement avec une 
personne posant une question. 
Looiciels Clients Serveurs 
Unix Tim 
PC Win Vn.Trumpet 
Mac News Watcher 
Le logiciel Trumpet est plus efficace que QVT. 
2.2.5. Listes de discussion 
Mode de communication sur Internet permettant de debattre de sujets particuliers qui 
nous interessent, avec des personnes le plus souvent specialistes du domaine concerne. 
Un moderateur de liste au niveau du serveur permet le plus souvent d'eliminer les 
messages ne concernant pas cette liste. 
Que propose ce service ? 
• vous abonner 
• vous pouvez envoyer des messages aux autres membres de la liste 
• vous recevez automatiquement dans votre boite aux lettres (E Mail) tous les messages 
(question, articles, annonces...) rediges par toutes les personnes abonnees a cette liste de 
discussion 
• vous les lisez quand vous voulez 
• vous pouvez selectionner ceux qui vous interessent pour les enregistrer sur disquette, 
disque dur 
• vous pouvez les imprimer 
• vous pouvez effacer ceux qui n'ont pas d'interet, ou que vous avez sauvegardes. 
Avantaqes 
Vous recevez systematiquement tous les messages, et n'en ratez donc aucun. meme si 
pendant un certain temps vous n'avez pas eu le temps de consulter votre E Mail. 
Cependant faites attention a ne vous abonner qu'a une liste a la fois. sinon vous seriez 
vite envahi par le nombre considerable de messages s'accumulant dans votre boite aux 
lettres. 
Vous pouvez poser des questions a 1'ensemble des specialistes de ce domaine. et 
recevez rapidement des reponses de toutes ces personnes ; la regle sur le reseau 
(surtout dans le domaine scientifique) etant de s'entraider. 
Que faire pour participer a une liste ? 
• II faut posseder un E Mail 
• Mais vous n'avez pas besoin de connaitre l'E Mail de vos correspondants, puisque 
votre message est communique a 1'ensemble des participants de la liste 
• II faut reperer une liste de discussion qui vous interesse ; 
- soit dans un annuaire : trouver une adresse 
- soit en posant une question a un moteur de recherche. 
• S'abonner a cette liste en s'adressant a fadministrateur de cette liste (lorsque vous 
tapez l'adresse electronique de la liste, on vous indique la procedure a suivre). L'adresse 
de 1'administrateur de la liste est le plus souvent de la forme : 
LISTSERV@<domaine> 
ex : listserv@univ-Lyon1.fr 
ex: Iistserv@univ-rennes1.fr 
En retour, vous recevez un message d'adhesion (au bout d' 1/4 heure environ). 
Remarque ; pour tout ce qui concerne vos problemes d'abonnement, desabonnement, 
problemes techniques de recuperation de messages. vous devez vous adresser a 
Tadministrateur de la liste, et non pas envoyer des messages aux autres personnes de la 
liste ! 
Le plus souvent le message a Cadministrateur est de cette forme : 
<nom de la liste>- request@<domaine du serveur de la liste> 
ex : mic-request@univ-rennes1.fr 
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Commandes pour utiliser la liste de maniere adaptee a nos besoins 
LIST : pour obtenir le nom et le sujet des listes 
HELP : mode d'emploi 
SUBSCRIBE LIST<nom de liste><votre prenom.votre nom><etablissement> 
SUBLIST<nom, prenom> : pour vous abonner 
ex : SUBSCRIBE Biblio.fr Lil MOREAU ENSSIB 
REVIEW<nom de la liste> : pour obtenir la liste des abonnes 
INDEX<nom de la liste>: index des fichiers d'archives 
SIGNOFF<nom de la liste> : se desabonner 
SET<nom de la liste> : interrompre momentanement la messagerie 
SET<nom de la liste> diqest: obtenir un condense des messages 
SET<nom de la liste> mail: pour que la liste reprenne son cours normal, apres un arret 
momentane (retour de vacances par exemple) 
SET<nom de la liste> noak : ne pas recevoir ses propres messages 
GET<nom de la liste> : recuperer les fichiers d'archives de la liste 
ADD<nom de la liste> <adresse de l'abonne><nom prenom, etablissement> : commande 
reservee aux proprietaires des listes pour ajouter de nouveaux noms a la liste. 
Loqiciels Clients Serveurs 
Unix 
PC 
DOS Trumpet, rn, nn, trn 
Mac 
Protocole 
NNTP (Netwok Transfer Protocol) 
Qu'est-ce au'une LISTSERV ? 
Ce sont des listes de discussion qui ne sont pas gerees par un administrateur humain, 
mais par un logiciel (robot). 
Remargue : 
- le robot qui regoit votre courrier connait votre adresse, il est donc inutile de la lui 
rappeler (sauf si vous avez demenage) 
- si vous voulez des informations sur LISTSERV, envoyez un message par E Mail 
contenant seulement le mot HELP dans le champs Subjetc (et non dans le champ du 
message). 
Comment obtenir des listes de listes de discussion ? 
II existe de nombreuses possibilite ; par exemple ; 
• ecrire un message au robot de Nodak : 
GET NEW LIST WOUTERS 
• en utilisant Netscape, taper Padresse suivante : 
http://www.tile.net/ 
On obtient un catalogue thematique de listes en anglais elabore par 1'universite de 
Michigan. 
• on peut egalement ecrire a 1'universite de Massachusetts : 
mail to : mail-server@rtfm.mit.edu 
subject: send usenet/news.answers/mail/mailing-lists/partl 
=> on regoit la premiere partie de leur catalogue 
pour obtenir la suite, renvoyer le meme message, avec la partie desiree.. 
• pour obtenir une liste de listes en frangais : 
http://sir.univ-rennes1.fr/LISTES/ 
2.2.6.1 RC 
Mode de communication analogue aux News. 
Mais le debat se pratique en temps reel. Ces debats ne sont pas obligatoirement ouverts 
a toutes les personnes connectees a Internet. lls peuvent etre ouverts a un petit groupe 
de personnes. 
Que propose ce service ? 
• Vous pouvez vous inscrire pour participer a un debat sur un sujet. 
• Faut-il avoir un E Mail, et connaitre celui de vos correspondants ? 
Avanta.qes 
La reponse est immediate. 
2.2.7. Videoconferences 
Ne sont pas encore accessibles au grand public, car il existe encore de nombreuses 
contraintes techniques. 
Mais ces services devraient se developper rapidement dans les annees a venir. 
2.2.8. WAIS (Wide Area Informatiori Server) 
Bases de donnees reparties, developpees par les societes (Thinking Machine 
Corporation) ; et reprises par le CNIDR (Cleaning House for Networked Information 
Discovery and retrieval). 
Ensemble de logiciels permettant: 
- 1'acces a des bases de donnees bibliographiques 
- la collecte de documents 
- l'indexation de documents 
- la constitution de bases de donnees 
- le classement de documents 
Le logiciel client (WAISEARCH) pose des questions au logiciel serveur 
(operateurs.booleens. troncature...). Celui-ci (WAISERVER) consulte les bases de 
donnees pour repondre aux question du logiciel client. 
Les bases de donnees indexees sont identifiees par un fichier *. src, lorsqu'on effectue 
une recherche, tous les fichiers decrivant les bases *.src sont rapatries au niveau du 
logiciel client. 
A 1'ecran s'affiche une liste de documents ciasses par ordre de pertinence, de la plus 
pertinente a la moins pertinente. 
Cet indice est calcule a partir du nombre d'occurrences du mot recherche dans le 
document. 
Comment acceder a une base WAIS ? 
• En se connectant a une machine hdte. 
• II faut connaitre les caracteristiques de ce serveur. 
• Consulter annuaire de serveurs National ou International. 
Remargue : pour paraitre dans 1'annuaire, la ressource documentaire doit avoir ete 
declaree au serveur. Pour cela, il faut adresser un E Mail au serveur. 
II existe plusieurs manieres d'acceder a une base WAIS 
• en local: accessible seulement aux membres du reseau local 
• en base exportee : il faut alors pour les interroger en connaitre 1'existence 
• en base enregistree dans 1'annuaire national: peut etre interrogee par nlmporte qui en 
France 
• base enregistree dans 1'annuaire : ouverte a tous. 
Annuaire mondial des serveurs WAIS 
Pour reperer un serveur, envoyer un mail a : 
E Mail:directory-of-server@quake.think.com 
en donnant des precisions sur la base recherchee 
Annuaire francais des serveurs WAIS 
wais://zenon.inria.fr/directory-zenon-inria-fr/ 
Protocole 
Cest la norme ISO Z 39-50, protocole d'echange entre logiciel client et serveur destine a 
l'echange d'informations documentaires entre ordinateurs. il definit le dialogue entre les 
utilisateurs et la base de donnees. 
Indexation 
Cest une indexation automatisee utilisant tous les mots du texte integral, ainsi que les 
champ, titre, auteur, mot-cles. Le logiciel permet dlndexerdu texte. des images. du son. 
Texte integral: ASCII. MIME. ODA, SGML 
Image : G/FF, TIFF 
Notices bibliographiques : ASCII. 
Un modele statistique complexe permet d'attribuer un "poids" aux mots dans le 
document, qui servira a classer les mots-cles. references selon leur score (1 a 1000) qui 
est un degre d'occurrence de ces mots dans le texte. 
Ce mode d'indexation ne tient pas compte de la proximite des mots-cles dans le texte 
pour determiner leur score. Une amelioration est proposee dans de nouvelles versions 
qui permettent d'utiliser la troncature. 
Disparition ? 
En 1994, ce service comprenait 700 serveurs. 
En 1996, il a fait faillite. 
A-t-il ete recupere ailleurs ? 
2.2.9. WWW (World Wide Web) 
Outil de "navigation" developpe par le C.E.R.N en 1989, mais populaire seulement 
depuis 1993. Base sur des techniques d'hypertexte, hypermedia. 
Utilise les liens pour naviguer de serveurs en serveurs souvent tres eloignes les uns des 
autres. 
Cest le dernier outil d'information apparu sur 1'lnternet, et le plus utilise. 
Que propose ce service ? 
• l'acces a tous les service dlnternet 
« l a  r e c h e r c h e  de toutes les formes de documents 
• un mode de recherche de documents extremement convivial, on n'utilise pas de 
. 
commandes, il suffit de cliquer sur des liens, ou au plus taper Padresse d'un document, 
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ou d'un serveur (et pour cela on peut egalement utiliser le Bookmark - carnet d'adresse 
automatise-) 
• donne acces a des moteurs de recherche pour rechercher un document (alta Vista, 
Lyon, Magellan, WebCrawler...) pour faire une requete a ces moteurs, on utilise des 
mots du langage nature. 
• Creer un serveur Web 
ex : presentation d'un hopital, de ses servives, des projets, des enseignants, mise a 
disposition de documents ; fenetres d'acces a E Mail pour dialoguer directement a partir 
des pages Web avec des collegues, des etudiants ; acces a interrogation de profils. 
consultation de bases de donnees etc... ; annonces de conferences, offres et 
recherches d'emploi... ; achat, reservation de livres dans un bibliotheque. 
Loaiciel Client 
PC Mosafc, Netscape, Navigator 3.0 
Protocole 
HTTP: (hypertext transfert protocol) 
derive de FTP 
HTML (hypertext markup langage) 
proche du SGML (Standard Generalized Markup Language) 
pour la creation de pages Web. 
Mais a present W3 utilise egalement d'autres protocoles. 
NNTP : forum electronique 
SMT (Simple Mail Transfert Protocol) : News, Mails, Gopher. 
En fait, W3 permet actuellement d'acceder a tous les protocoles en precisant 
uniquement 1'URL,11 et sans changer d'interface (FTP, SMTP, NNTP, Telnet. SGML...) 
SGML (Standard Generalized Makup Language) 
Evolution 
W3 est devenu 1'outil le plus performant sur Internet. 
En fevrier 1995, on comptait 27 000 serveurs Web, avec un doublement tous les 2 mois. 
En France, en 1995, on comptait 450 serveurs avec 50 nouveaux services/semaine (voir 
UREC). 
11 URL ; Voir ci-apres, p. 54. 
BOOKMARK 
Camet cTadresses (URL) automatise de W3. 
Que propose ce service ? 
• Enregistrer les adresses qui nous interessent de fagon automatique. 
• Visualiser 1'ensemble de ces adresses. 
• Trier ces adresses. 
• En effacer. 
• Recopier notre bookmark sur une disquette. 
• Aller directement dans un document en cliquant sur 1'URL du document. 
Avantaaes 
• Evite de devoir recopier toutes les adresses de documents qui nous interessent. 
On clique sur l'URL du Bookmark pour retrouver le document. 
• Permet de se constituer sans fatigue un bon carnet d'adresses que l'on peut conserver 
sur disquette ou disque dur. 
URL (Uniform Resource Locator) 
Systeme developpe avec le systeme World Wide Web, qui permet de reperer 1'adresse 
des documents repertories sur le reseau. 
Comment est constitue l'U R L ? 
• Un prefixe : indique par quel protocole on a acces au document 
(FTP, Gopher, Wais, http:,..) 
• : / /  
• Nom du serveur ou se trouve le document 
• Nom du document sur ce serveur 
ex : http://www.ncsa.uiuc.edu/deoureb/url-rimer.html 
http ://= protoeole 
www.ncsa.uiuc.edu= serveur 
deoureb= repertoire 
url-rimer.html= nom du document 
Quels sont les services utiiisant directement PU R L ? 
Seuls les logiciels clients W3 peuvent 1'utiliser directement. 
On a besoin de logiciels clients specifiques pour FTP, Telnet, Gopher, Wais qui ne 
1'utilisent pas directement. 
3.1. INTERNET, PHENOMENE DE SOCIETE 
Que ce soit dans la rue, dans les entreprises, dans les bibliotheques, les universites, les 
centres de recherche, des mots ont commence a entrer dans le langage courant. Qui ne 
parle pas de "surfer". "d'internautes", de "cyberspace", de "communautes virtuelles", de 
"documents numeriques". Les enfants utilisent les logiciels avec une facilite 
deconcertante. 
II devient presque bizarre de ne pas etre connecte a Internet. A tel point qu'au bas de 
certains articles, des auteurs de centres de recherche ne donnent plus d'autre 
coordonnee que leur E Mail, comme s'il etait evident que vous aussi vous avez acces a 
un ordinateur et a un E Mail pour les contacter. 
Cet outil devient, sous une pression sociale et commerciale extremement puissante, un 
outil pratiquement passe dans les moeurs, et il sera sans nul doute aussi incontournable 
de le posseder que d'avoir le telephone ou au moins de savoir 1'utiliser,12 
Lui tourner le dos serait se mettre "hors du coup" de la societe, y compris et meme 
surtout en neurosciences qui en particulier beneficiera des techniques de demain les 
plus evoluees (images, sons, hologrammes, ...) par son utilisation. 
3.2. INTERNET, UN OUTIL D'EVOLUTION DES PRATIQUES MEDICALES 
Avec Internet, de nouvelles pratiques existent deja pour des elites, qui tendront a 
slmposer dans les annees a venir: 
- videoconference, 
- visites medicales a distance, 
- chirurgie medicale a distance, 
- simulations chirurgicales, 
- echanges entre collegues a 1'echelle planetaire, 
12 Actuellement, le developpement des serveurs http:// est en croissanoe exponentielle. Pour avoir 
des chiffres sur le developpement dlnternet: 
URL : http : //webcrawler . com/webCrawler/Facts/size. html ; on COmpte plus de 
160.000 serveurs http en 1996 contre 20.000 en 1994 
- echanges avec de nouveaux interlocuteurs de maniere beaucoup plus developpee : 
patients, enseignants, organismes publics de sante publique pour obtenir des donnees, 
des statistiques, 
- diffusion des annonces et resultats de recherche beaucoup plus rapide, 
- les donnees echangees ne seront plus seulement textuelles, mais concerneront le son 
(systeme telephonique deja en place sur Internet : voir logiciels IPHONE, 
WEBPHONE), des teleconferences (voir logiciels CU-SEE ME de la Cornell 
University...) et meme les hologrammes. 
Les developpements technologiques transformeront a coup sur la pratique medicale. 
Les medecins devront apprendre a utiliser tous ces outils et concevoir leur activite d'une 
nouvelle maniere. Ils auront egalement acces a des ressources documentaires 
beaucoup plus diversifiees et pourront sans doute y avoir acces directement de leurs 
cabinets sans avoir a se deplacer pour obtenir la moindre photocopie. 
Par contre. ils auront besoin de formation a ces techniques. 
3.3, INTERNET, OUTIL D'EVOLUTION DES PRATSQUES DOCUMENTAIRES 
3.3.1. Le Pret Entre Bibliotheques : PEB 
Uevolution des services sur Internet menera certainement a une evolution extraordinaire des 
pratiques. Actuellement deja, de nouveaux systemes se mettent en place qui permettent aux 
utilisateurs, de chez eux et a partir d'un seul logiciel, de faire leur recherche bibliographique. 
de choisir leur fournisseur, de commander des articles et de regler leur facture. 
D'ou un gain de temps considerable pour eux. car ils n'auront plus a se deplacer et auront 
droit a des ressources sur mesure : plus besoin d'acheter toute une revue pour n'en lire que 
quelques articles (voir pour exemple le service First Search d'OCLC pages suivantes). 
Pour la documentaliste, cela representera une diminution de 1'activite du pret 
interbibliotheque et de la photocopie d'articles. 
3.3.2. Le catalogage 
Des services d'echanges catalogage tres puissants existent deja dans de tres nombreuses 
bibliotheques universitaires et autres en France. Un des foumisseurs les plus connus 
actuellement est O.C.L.C. (Online Computer Library Center). Une bibliotheque de ce reseau 
qui y est abonnee peut directement lorsqu'elle achete un ouvrage ou un document 
quelconque recuperer en ligne la notice catalographique de ce livre, ce qui evite de devoir la 
creer soi-meme (gain de temps) ce qui est un avantage lorsque l'on ne dispose pas de 
personnel competent, ce qui est le cas de notre bibliotheque. 
A la longue egalement, ceci diminue les risques d'erreurs. En effet, dans une petite 
bibliotheque comme celle de 1'hopital Neurologique, les personnes recrutees en CES ne sont 
pas formees et changent continueilement. Toutes les erreurs de saisie finissent a la longue 
par couter tres cher au centre de documentation. Un tel service de catalogage reconnu a 
1'echelle mondiale pourrait eventuellement representer une solution pour la bibliotheque. 
Cette activite existe hors Intemet, mais elie y est sans doute deja accessible, d'ou diminution 
du cout de la communication (il sera interessant de faire un devis a ce sujet. Pour cela, il suffit 
d'envoyer a cet organisme quelques pages representatives de la diversite des monographies 
tirees du cahier d'inventaire). 
Pour exemple, voici quelques ressources et services proposes par O.C.L.C. dont nombre 
d'entre eux commencent a etre accessibles par 1'lnternet. 
3.3.3. OCLC : Online Conputer Library Center 
Congu dans les annees 1968 comme une association de 52 bibliothecaires de 1'etat de 
1'Ohis desirant partager leur activite de catalogage, cer organisme est actuellement le 
reseau d'information le plus moderne et le plus puissant du monde. 
II gere un nombre impressionnant de documents dans tous les domaines de la 
connaissance et offre de tres nombreux services performants soit destines aux 
professionnels de 1'information, soit aux simples utilisateurs. 
Un service est actuellement accessible sur Intemet (Web): 
URL : http://www.ref.oclc.org:2 000 
Une carte distribuee gratuitement permet de s'entra?ner a l'interrogation de First Search. 
8000 
bibliotheques 
alimentent OLUC 
90% des 
notices de la 
Library of 
Congress y 
sont deversees 
xregulierement 
O.L.U.C. 
On Line Union Catalog 
32 millions notices 
bibliographiques + 6000/jour 
1,6 millions de titres periodiques 
84% de notices de 
monographies 
Plus tous types de documents 
Catalogue collectif d'O.C.L.C. 
152 pays (dont 
la France) 
'utilisent dans 
18.000 
bibliotheques 
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Caracteristiques 
Services - Sauvegarde de documents rares 
- Pret international 
- Dechargement de references ou de fichiers provenant de la Base 
O.L.U.C. 
- Foumiture de documents 
- Acces a rinformation documentaire (notices bibiographiques, 
localisation des doc...) 
Classification - Dewey 
Type Documents - Tous (periodiques, notices de monographies, images, son, video, 
partitions musicales, cartes, manuscrits, documents electroniques...) 
Pays - Tous 
Epoques - Toutes 
Langues - 373 langues d'origine 
Disciplines - Toutes 
Mise a jour - Temps reel 23h/24 
Format - LC-Marc exportable en format conforme a la norme ISO 2709 
le logiciel Transmarc permet la conversion 
LC Marc -> ASCII 
LC Marc -> Unimarc 
Banques de donnees 
En medecine : Medline, Aids and Cancer Research. CINAHL (recent) MDX reader digest. 
Psy First. Psycinfo (sur abonnement forfaitaire). 
Article First: Recense ies articles de 14.000 periodiques (tous domaines) + localisation. 
Contents First; Recense les sommaires de 14.000 periodiques. 
Contents Alert: Service de Profil. 
Fast Doc : Service permettant a partir des references retenues par 1'utilisateur d'obtenir 
par messagerie electronique ou Fax, le texte integral. 
Proceedinqs first: Annonce de congres et de conferences. 
Papers First: Actes de conferences et de congres. 
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Interfaces : Modes d'interrogation 
Epic : destine aux professionnels, peu different des autres serveurs. 
First Search : compatible avec la Norme Z395013. Destine aux utilisateurs finaux (tout 
public). Accessible via Internet: http: //www. ref. oclc. org: 2000. Tres simple 
d'acces par menu ne necessitant pas de formation documentaire. 
Texte integral 
Un certain nombre de revues electroniques sont deja disponibles. 
Interface graphique : GUIDON. 
Format: SGML 
Cout - First Search 
- A la requete : cout initial (une fois pour toutes) : 3 500 FF. Achat requetes en bloc (7 
FF/requete). Valable pour toutes les banques. + 35 FF par texte integral quel que soit le 
nombre de photocopies. 
- Au forfait: 1'utilisateur selectionne les banques qui 1'interessent et selectionne les tarifs 
en fonction du nombre d'acces souhaite. Forfait annuel quel que soit le nombre de 
recherches et le temps passe. 
(Inter Library Loan): Avantages de ce systeme de Pret International 
Reseau de 5000 bibliotheques internationales. 
Chaque bibliotheque peut choisir son statut de preteur ou d'emprunteur. Permet de 
fagon automatique et dans le meme systeme : 
- de rechercher. 
- de localiser, 
- de prendre connaissance des couts et conditions des etablissements preteurs. 
- de transmettre immediatement sa demande a 5 etablissements preteurs. 
- d'avoir une reponse dans les 4 jours, 
- la procedure a suivre est tres simple. 
13 Norme Z 39.50 : (Information Retrieval service Definition and Protocol Specification for Library 
application). Permet a un utilisateur d'avoir acces avec la meme interface a d'autres sources 
dlnformation respectant cette norme. comme des bases locales, des CD Rom... 
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Banque de 
donnees 
Index Couverture Nb de 
notices 
Periodicite 
Sous-
cription 
annuelle ou 
par requete 
OCL 
C 
Hol-
dings 
ASCII 
texte 
inte-
qrai 
Fax 
Mail 
etc.. 
PRIS 
M, 
I.LL 
Link 
Article First Articles nst Janv. 90 X X X X 
Aids and Cancer 
Research 
AIDS/CANCER annee en 
cours + 5 
ans arriere 
120.000 Mensuelie X X X X 
Books iri Print Books In Print Variable 2 millions Hebdo X X 
Content First Contents ext Janv. 90 -
Parfois 
300.000 quotidienn 
e 
X X 
Dissertation 
Abstracts 
DISS 1861 -
1980-
(resumes) 
1,4 millions Mensuel X X 
EBSCO Master File EBSCO 1984- 3,6 millions quotidien X X X X X 
Event Line Event Line 1989- 290,000 + Mensuelle X X 
Fact Search Fact Search 1984- 72.000 + Trim. X X X X 
Fact Doc Fast Doc 1990- 1 000 
+ revues 
Hebdo X X X X X 
Generai Scienee 
Abstract 
GenSci Abs May1984 470.000 + Mensuel X X X X 
MDX Health Digest MDX Health Janv. 1988 25.000 + Mensuel X 
MEDLINE MEDLINE 1963- 1,2 miiiions 10x/an souscriptio 
n annuelle 
X X 
Paper Search Paper Search 1993- 1,2 millions + Bi-hebdo 
Periodical Abstracts Per Abs Janv. 87 2,4 millions + Hebdo X X X X X 
Proceeding First Psy First 3 dernieres 
annees 
110.000 + Mensuel par requete 
seulement 
X X X 
Psyc Infor Psyc INFO 1967- 1 million + Mensuel X X X 
World Cat (OCLC 
online Union 
Cataiog) 
World Cat 2150 av. 
J.C. 
3,4 millions quotidien X X X 
(Extrait d'un document O.CL.C.) 
Fournisseurs de documents; 
- British Library Document supply Center 
-EBSCO doc 
- The Germine article 
- Individual Inc 
- OCLC Prism Interlibrary (ILL Loan) 
- UMI Infostore 
- The Uncover Company (a partir de juin 1996). 
3.3.4. Communiquer entre collegues 
Les services tels que l'E Mail. les listes de discussion, permettront une communication 
facilitee et moins couteuse entre les bibliotheques medicales. Les documents echanges 
pourront etre de tout type. L'echange sera immediat... 
Ceci grace aux services de l'E Mail et des listes de discussion dlnternet. 
3.4. QUELLES NOUVELLES ACTIVITES 
Les activites futures de la documentaliste seront plus orientees vers : 
- la veille documentaire, 
- la veille strategique, 
- de nouvelles pratiques de recherche documentaire, 
- la formation des medecins et autres utilisateurs a Internet, 
- le dialogue pour evaluer les besoins des utilisateurs, 
- l'information et 1'association des medecins a de nouveaux projets (creation de serveur 
Web pour le C.D.N. par exemple). 
3.4. lNTERNET, UN NOUVEL ACCES A DES RESSOURCES ILLIMITEES 
Des ressources de tous types : Images, sons, video, hologrammes, fichiers, logiciels et 
autres documents numerises et donc transformables a volonte sur votre ordinateur. ce 
qui n'est pas le cas pour les documents analogiques (ICONOCERF : acces a des 
milliers de cliches). 
De nouvelles sources dlnformations (archives d'E Mail, de News, de listes de 
discussion. de Bookmarks, d'URL...) que vous pouvez alimenter par vos preprint. vos 
points de vue... 
Vous pouvez recuperer ces documents directement dans votre propre texte (mais 
attention aux droits d'auteurs). 
Un seul outil pour y acceder, les classer, les archiver ou les supprimer, ou meme les 
faire suivre vers d'autres personnes. 
De nombreux ouvrages de base existent sur des serveurs d'hopitaux proches (CHU de 
Grenoble, de Rouen...). 
Des dossiers documentaires traitant de sujets interessants le corps medical existent 
aussi (Bibliotheque universitaire de medecine de Lyon, CHU de Grenoble, serveur de 
1'universite des sciences humaines de Grenoble, CHU de Rouen... (Voir adresses en 
Annexes). 
Acces au PANCATALOGUE, au corpus medicus. au serveur PARACELSE. 
Nlmporte qui peut creer son serveur Web sur le reseau. Ainsi il serait interessant pour 
la bibliotheque de creer le sien ; ce qui ferait connaitre aux autres bibliotheques 
medicales et a toute la communaute medicale de maniere beaucoup plus efficace et 
conviviale : 
- ses heures d'ouverture et de fermeture, 
- son acces au public, 
- les ressources dorit dispose la bibliotheque : catalogues, index, sommaires de revues, 
- les services qu'elle offre, 
- les activites de l'hopital, 
- les conferences, congres qui y sont organises, 
- les recherches en cours, 
- de creer des fenetres pour des profils si des usagers externes souhaitent beneficier de 
ses ressources en neurosciences, 
- etc. 
Pour la creation d'un tel serveur, la participation des utilisateurs de la bibliotheque serait 
indispensable pour qu'ils puissent egalement proposer leurs services (communication de 
leurs travaux, etat de leurs recherches, proposition de postes. recherche ou echanges 
de materiels... 
Une recherche documentaire facilitee ; De nombreux moteurs de recherche vous 
aident a retrouver 1'information que vous recherchez. Pour cela vous n'avez pas besoin 
de formation en documentation. 
Si vous n'avez pas 1'adresse d'une ressource documentaire, vous pouvez le rechercher 
en inscrivant vos mots-cles en langage naturel dans une fenetre prevue a cet effet. 
Cependant, pour une bonne recherche documentaire, il faut connaltre de bons outils de 
recherche, adaptes a votre recherche. A ce sujet, existent en particulier deux livres tres 
recents et faciles a lire concernant la recherche documentaire, celui de Monsieur Lardy 
(Juin 1996) et celui de Gabrielle Gavrilut (1995) (Voir Bibliographie). J'en ai extrait les 
informations pour en faire un tableau utile dans le domaine medical. 
Possibilite de demander directement la gestion de "profils" sur des questions qui vous 
interessent (par exemple, voir le serveur de Rouen. adresse en annexe). 
Acces encore gratuit a de nombreux documents utiles en neurosciences ; sommaires de 
revues, notices bibliographiques, information aux auteurs, impact factor, resumes 
d'articles. annonces de conferences (cependant, on peut penser qu'il s'agit la le plus 
souvent de produits d'appel). Les textes integraux etant le plus souvent payants, meme 
avec la banque de donnees UNCOVER autrefois gratuite. 
URL : http://www.carl.org/uncover. 
Quelles revues electroniques ? 
Quelques revues electroniques les plus cotees en medecine generale apparaissent sur 
Internet avec acces gratuit a certains documents : sommaires, resumes, textes 
integraux. On peut citer : La Recherche. Science. Nature, Lancet, JAMA, New England 
Journal of Medicine. Ainsi qu'en psychiatrie : American Journal of Medicine (voir 
adresses en Annexes). 
3.5. NECESSITE D'UNE REFLEXIOIM ET DE LA PARTICIPATION DE TOUS AU PROJET 
INTERNET 
3.5.1. Les bouillonnements cTune nouvelle 6volution 
Aujourd'hui Internet connait un nouveau tournant a son evolution. Les entreprises 
privees sont arrivees depuis peu de temps sur le marche. Celles-ci ont au debut adopte 
la meme demarche que leurs predecesseurs chercheurs et universitaires : celle de la 
solidarite, de Pentraide et de la gratuite. Uevolution des techniques a son tour a 
encourage 1'achat par des particuliers de materiel informatique. Des fournisseurs Internet 
proposent des acces assez interessants et de nombreuses universites, et a present 
d'entreprises y sont connectees. D'ou une croissance qui semble vertigineuse du 
Cyberspace. 
Cela n'est pas sans creer une impression de tourbillon vertigineux de monde delirant, 
d'une sorte de jungle inextricable dans laquelle des chercheurs, des etudiants peuvent 
craindre de s'aventurer sans peur de perdre de vue leur objectif. leur temps. ou leur 
argent. En ce moment, ce sont les premiers pas du bebe et nul ne peut encore faire des 
previsions. 
3.5.2. Les couts 
Tous les sons de cloche existent a ce sujet. 
Les fournisseurs voulant attirer les utilisateurs pretendent et sont prets a jurer que le 
monde Internet restera toujours gratuit. L'argument est que ce seraient les sponsors, les 
publicitaires qui financeraient les editeurs de page Web. 
Les documentalistes et bibliothecaires ne le voient pas de cet oeil et craignent que 
toutes les ressources aujourd'hui gratuites ne deviennent payantes dans peu de temps. 
II suffit de remarquer 1'evolution de grandes banques de donnees encore gratuites il y a 
peu de temps telle que UNCOVER. 
D'autres pensent que produits payants et gratuits coexisteraient. 
Une seule chose semble sure, c'est que meme payantes, les ressources seront moins 
couteuses en raison de 1'augmentation de la demande et de la diminution des couts 
d'edition. D'autre part, arriver a une information payante sera peut-etre un moyen de 
parvenir a une information pertinente et de valeur en raison de la concurrence. 
3.5.3. Le type de Banques de donnees 
Actuellement environ 70 banques de donnees medicales existent en acces sur de 
grands serveurs tels que DIALOG, DATASTAR, DIMDI, OVID, NLM. Aries, OCLC, STN, 
QUESTEL, chez les fournisseurs aussi connus que Elsevier, Silver Platter, Ama, 
Springer, INSERM, CNRS, ORSTOM. Filmed ou Lancet. Mais loin s'en faut, toutes ne 
sont pas en acces sur Internet. 
Selon le repertoire des banques de donnees professionnelles publie en mai 1996 par 
l'ADBS, sur 2012 banques de donnees (tous domaines confondus), 1756 sont 
accessibles par serveur en ligne, et seulement 122 sur Internet. En neurosciences, 
quelques fournisseurs proposent des banques de donnees, ex : Medline serait en acces 
gratuit sur Internet. Seulement attention, il ne s'agit que d'une partie de Medline. De plus, 
on ne peut pas utiliser le logiciel OVID permettant un mode d'interrogation facilite. et 
donc pas le MesH. 
Voici quelques acces peu chers (mais attention a la qualite) a Medline : 
http://www.infotrieve.com. 
Bientdt les Current Contents feront leur apparition sur Internet : date prevue de 
lancement en 1997. 
Nul ne connait encore 1'evolution des supports dlnformation medicale. Certains parlent 
de la disparition prochaine des CD Roms et de leur remplacement par des serveurs de 
donnees sur Internet. Nul ne peut encore rien predire dans ce domaine. II est necessaire 
de pouvoir faire face a toute eventualite : continuer a utiliser les CD Roms et autres outiis 
traditionnels. mais aussi commencer a s'initier a de nouveaux outils sur Internet. 
Mais il semblerait (ceci reste a verifier) qu'il ne serait pas rentable de creer un reseau de 
CD Rom entre les chercheurs et le centre de documentation. L'acces par Internet aux 
banques de donnees par Internet serait plus rentable). Ne pas prendre de decision a la 
legere dans ce domaine demande la participation de tous a cette reflexion. 
3.5.4. Le bruit et le silence 
Un des inconvenients majeurs sur Internet est ce qu'on appelle le "bruit". Cest le nombre 
de documents auxquels on accede, qui ne concernent pas notre recherche et qui 
finissent par submerger le chercheur. Mais on peut aussi etre rebute par le "silence", 
c'est-a-dire ne trouver aucune information aiors que les documents existent bel et bien 
sur le reseau. 
Apprendre a interroger Internet n'est pas simple, et c'est ici que la documentaliste a un 
role capital a jour, pour decouvrir les meilleurs moteurs de recherche, les sites les plus 
pertinents, et les communiquer aux utilisateurs qui n'ont certes pas de temps a perdre 
pour cette selection. Une collaboration active doit s'instaurer a ce sujet. 
3.5.5. La pertinence de 1'information 
N'importe qui peut diffuser n'importe quoi sur le reseau. Cest pourquoi les medecins, 
chercheurs doivent cooperer pour trouver des moyens de presenter une information de 
qualite dans le monde medical. Participer a des listes de discussion a ce sujet serait 
necessaire et creer ainsi des systemes de lecture, de validation, de controle. II existe 
deja des comites d'evaluation de serveurs. Exemple : le serveur Yahoo est evalue par un 
comite scientifique et ne selectionne que 1'information pertinente. Ce qui n'est pas le cas 
d'Alta Vista. 
3.5.6. La lenteur cfarrivee de 1'information 
II est connu qu'a certaines heures, il est illusoire de vouloir acceder au reseau (entre midi 
et 20 heures) a cause de 1'afflux d'un public international. Scinder le reseau en differents 
secteurs serait sans doute une solution. Sans doute la creation d'un IntraNet du corps 
medical serait une solution pour diminuer les delais sur le Reseau. 
3.5.7. Confidentialite des donnees 
Sur Internet n'importe quel individu a acces a toutes les donnees diffusees sur le reseau. 
II existe des logiciels d'encryptage. mais ils sont interdits en France sans autorisation 
speciale du ministere de 1'interieur. 
D'autre part, des fichiers effaces peuvent laisser des traces sur des disques durs. II ne 
faut donc divulguer aucune information pouvant porter atteinte aux personnes ou a la 
recherche. 
Les medecins tenus au secret medical doivent redoubler de vigilance dans leurs propos 
et les echanges de documents lorsqulls utilisent Internet meme sous leur propre 
responsabilite, car les informations diffusees ont une repercussion incontrolable. 
Rappelons que ce sont des "traces" d'informations retrouvees dans le coin du disque dur 
d'un ordinateur qui a declenche 1'affaire Watergate. 
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CONCLUSION GENERALE 
L'association est positivement amorcee entre le corps medical de 1'hopital neurologique 
Pierre Wertheimer et la documentaliste de cette bibliotheque a travers le projet de 
connecter le C.D.N. a Internet. puisqu'une grande partie a repondu au questionnaire 
anonyme sollicitant leur avis sur la question que je leur ai adresse en juillet 1996. Les 
reponses ont revele Cinteret general pour trouver de nouvelles ressources 
documentaires, accessibles plus facilement et pour dialoguer par E-Mail, listes de 
discussion... 
Pour les besoins d'information et de formation a propos dlnternet, la quasi-unanimite 
d'entre eux s'est prononcee. 
Ce document propose des informations qui pourront servir de base a leur information et 
formation (deliberement j'en ai exclu tout terme trop technique qui pourrait les rebuter ou 
toute information inutile en consideration des besoins actuels de ceux qui le liront). 
Une bibliographie selectionnee par types d'utilisateurs leur permettra de s'informer par 
eux memes de maniere plus poussee s'ils le desirent. De meme, une large palette 
d'adresses leur est proposee dans les domaines de la documentation, de la 
connaissance dlnternet, en medecine et en neurosciences. II leur sera plus facile d'en 
faire leur propre tri que de retrouver ces adresses par eux-memes. 
Le projet est donc bien parti puisque 1'interet general s'est manifeste. II s'agira a present 
de dissiper les craintes vis-a-vis de la securite des informations medicales. Le poste 
Internet ne sera en aucune maniere relie au reseau actuel des H.C.L. gerant les dossiers 
des malades et les informations propres aux differents services. il ne peut y avoir aucune 
fuite ni aucun virus introduits par Internet a ce reseau des H.C.L. 
A present une demarche de dialogue pourra s'instaurer entre le corps medical de 
1'hdpital neurologique a propos du projet Internet et la documentaliste qui developpera 
sans doute leur interet et de nouvelles questions. 
A condition que l'on reponde avec pertinence a leurs besoins actuels, les medecins 
pourront d'ici peu de temps prendre un role actif et participer de maniere creative a 
1'elaboration d'une nouvelle communaute medicale d'echanges sur Internet, qui s'est 
deja mise en place dans de nombreux centres hospitaliers universitaires en France 
comme a 1'etranger et qui evoluera sans doute vers un IntraNet ? 
Participer a 1'evolution de l'information deviendra chaque jour un peu plus vital pour le 
corps medical et pour Pevolution de ses pratiques et donc pour la qualite des soins a 
Phdpital neurologique des Hospices Civils de lyon. 
La documentaliste aura un role capital a jouer pour mobiliser cette equipe a ce projet 
Internet. Pour le mener a bien, elle aura besoin de temps, d'aide et d'une formation 
permanente. 
- J'ai conserve les commentaires de la revue documentaliste au bas de 
certains documents. 
- Tous les articles commandes en cardiologie ou trouves en neurologie se 
trouvent dans le dossier INTERNET a la Bibliotheque Medicale de 1'hopital 
Neuroiogique. 
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- LEVINE John et BAROUDI Carol, Internet pour les nuls. Sybex IDG Books, 1994. 
- BUTLER Mark, Internet tout de suite, Dunod, 1994. 
REVUES SUR L'LNTERNET 
- Netsources : Connaitre et bien utiliser 1'lnternet professionneL dir. pub. Frangois 
Libmann ; red. en chef Beatrice Riou, n°1, 1996, avril-mai. Paris : Bases publications. 
1996 ; 5 numeros par an. ISSN 1270-0193, 695 F, 595 F (pour les abonnes a Bases). 
"En complement de Bases (la lettre mensuelle sur 1'actualite des banques de donnees), Francois 
Libmann et son equipe proposent une revue bimestrielle proposant 1'analyse critique d'une 
selection de sites sur Internet interessant les professionnels. Pour chaque site sont proposees 
une description detaillee du contenu et des possibilites de recherche, une appreciation de la 
convivialite et des temps de reponse. et une comparaison avec 1'offre deja disponible de reponse 
(banques de donnees en ligne sur serveur, en videotex ou sur CD Rom), Uensemble est 
complete par des articles faisant le point sur les questions concernant le reseau des reseaux 
(moteurs de recherche, manifestations. ouvrages recents, etc...). II est certain que cette nouvelle 
lettre dlnformation repond a un besoin important de tous ceux qui veulent se servir dlnternet de 
maniere efficace". 
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- ARCHIMBAUD Jean-Luc et all, Ulnternet professionnel. 1995, CNRS Editions, ISBN 2-
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- CHARTRON Ghislaine, IST et reseaux electroniques de la recherche : quels enjeux ?, 
Documentaliste, Siences de Finformation, 1993, vol. 30, n°2. 
- CHARTRON G., La presse periodique scientifique sur les reseaux, Les nouvelles 
technologies dans les bibliotheques, sous la direction de M. ROUHET, Paris, le Cercle 
de la Librairie, 1996, pp. 301-327. 
- Madeleine WOLFF-TERROINE, Intemet-ci, Intemet-la, Documentaliste, Sciences de 
1'information, 1994, vol. 31, n° 6, pp. 1-4. 
A travers les differents exposes presentes au colloque organise par le FGII, La circulation de 
1'information a travers les r&seaux Renater et Internet, l'on peut avoir une vision synthetique de 
ce nouveau phenomene. Une peut d'histoire, tout d'abord, pour comprendre ses origines et son 
developpement, et la nature dlnternet, reseau de reseaux, ou la circulation de 1'information est 
incontrolee avec une architecture distribuee et de structure universelle. Ces possibilites ont 
donne lieu a d'extraordinaires developpements et a la creation d'outils informatiques de 
navigation pour gerer l'information et sa communication (Wais, Gopher, WWW, etc.). La France 
a pris conscience en 1991 de Vexistence de cet extraordinaire reseau de communication entre 
chercheurs et a decide de creer le groupement dlnteret public Renater consacre a Internet. Le 
developpement mondial d'lnternet, le nombre colossal, mais incontrdlable, de ses utilisateurs 
ouvre cTenormes perspectives mais pose aussi d'importants problemes juridiques et financiers, 
ainsi que celui de la validation de l'information. 
- WOLF-TERROINE Madeleine, Repertoire intemational des banques de donnees 
biomedicales, 1991-1992, Paris, Fla Consultats. 
- GAVRILUT Gabriela, LETRANCHANT Maryline, St JACQUES Nathalie, Internet, les 
aides a la recherche, Ed. du Trecarne, Candda, ISBN 2-89249-624-1. 
- LARDY Jean-Pierre, Recherche dlnformation dans Intemet: outils et methodes, Paris, 
ADBS ed., 1996, 96 p. (Coll. Sciences de 1'information. Serie Recherches et 
documentations, ISSN 1159-7666), ISBN 2-901046-79-7, 175 F. 
Pour aider 1'utilisateur confronte au foisonnement d'informations accessibles par Intemet, cet 
ouvrage, redige par un formateur specialise du reseau, donne les moyens pour identifier et 
utiliser correctement 1'outil qui permettra de mieux trouver 1'information cherchee. Apres un 
appel des modes de diffusion de l'information sur le reseau, est presentee la recherche 
d'information sur Internet. La premiere partie presente une typologie des services : sites 
accessibles par Telnet, fichiers sur serveurs FTP, recherche de LISTES et NEWS, les serveurs 
Gopher, les serveurs WWW. Puis sont decrits les outils de recherche : outils humains (guides 
thematiques, listes thematiques, cartes sentitives) et outils automatiques (moteurs de recherche 
generalistes, moteurs de recherche specialises par themes, collections d'index de recherche, 
meta-index). Un chapitre est consacre au filtrage de 1'information : les principes de 
fonctionnement et les systemes automatiques de filtrage, les agents. Quelques exemples de 
filtrage en ligne et en iocal illustrent cette partie. De nombreuses et fort utiles annexes 
completent ce manuel : un glossaire, les acces aux serveurs commerciaux, les extensions de 
fichiers, la compression de donnees, les principes d'interrogation des bases de donnees, une 
bibliographie, un index des outils cites et un tableau comparatif des listes thematiques et des 
moteurs de recherche. Cet ouvrage sera tres utile a tous les professionnels de 1'information qui 
veulent utiliser intelligemment et sans trop "surfer" les ressources sur Internet. 
- ACCART Jean-Philippe, Actualite des banques de donnees biomedicales, Micro-
bulletin du CNRS, Mai-Juin 1994, Tome 55, pp. 136-146. 
- BELBENOIT-AVICH PM, La recherche documentaire et bibliographique en medecine et 
pharmacie, Paris, Frison Roche, 1992, 180 p. 
- BELBENOIT-AVICH PM, Les Bases plein-texte biomedicaie et la fourniture de 
documents, Bulletin des bibliotheques de France, 1992, t. 37, n° 6, pp. 14-18. 
- PINHAS Nicole, LASALLE Bernard, Les sources bibliographiques informatisees dans le 
domaine biomedical, Medecines - Sciences, 1994, 10: 306-313. 
- Frangois LIBMANN, Le marche de Hnformation electronique en chiffres, 
Documentaliste. Sciences de 1'information, 1994, vol. 31, n° 6, pp. 1-3. 
Diverses sources permettent d'obtenir des chiffres sur le marche de 1'information ; pour la 
Commission europeenne : l'IMO (Information Market Observatory), une composante du 
programme Impact ; pour le videotex : les differents operateurs tels ue France Telecom ; pour 
1'Allemagne : divers organismes ; pour les emplois generes par le secteur: une etude de 1'EIIA 
(European Information Industry Association). Ces chiffres ne sont pas toujours recents, ne 
correspondent pas toujours a la meme periode de reference et sont parfois contradictoires : 
neanmoins ils permettent une estimation des ordres de grandeur. Si l'explosion predite par 
certains ne s'est pas produite, les taux de croissance moyens sont reguliers (13% pour les 
services en ligne, 10% pour les emplois generes, 16% pour le CD Rom). Des chiffres plus precis 
sont donnes dans cet article. II faut noter d'autre part que le secteur de l'information electronique 
est en phase de concentration. 
- THIRION B., DARMOIN S., Ulnternet, les bibliotheques et la medecine, 1'experience du 
CHU de Rouen, Documentaliste. 1996, vol. 3, n° 3, pp. 171-175. 
- Repertoire des banques de donnees professionnelles : banques et services 
d'information en liqne. 1996, 15e ed., Paris : ADBS Editions, 1996, 783 p., (Repertoire 
des banques de donnees professionnells, ISSN 1147-7814), ISBN 2-901046-93, 650 F. 
"Cette nouvelle edition (cf. Documentaliste - Sciences de rinformation. juillet-octobre 1993, vol. 
30, n° 4-5, p. 277) du Repertoire des banques de donnees professionnelles est publiee cette 
annee sous la seule responsabilite de l'ADBS et correspond au fichier accessible par le 3617 
INFOBDD a la mi-avril 1996. De format plus pratique (16x24 cm) que celui des editions 
precedentes, ce repertoire presente plus de deux mille services d'information electroniques de 
tous pays, a vocation professionnelle et accessibles en ligne a tout utilisateur europeen. Les 
notices des services d'information, classes a leurs noms sont precedees de quatre index qui 
facilitent la recherche dans le repertoire papier : l'index alphabetique des differents noms de 
codes des banques de donnees, 1'index par sujets precede de la liste alphabetique des mots cles 
et de la liste des mots cles par domaine, 1'index par producteur et 1'index par serveur. Une liste 
des adresses des producteurs et des serveurs complete cet outil indispensable pour tous les 
professionnels confrontes dans leur pratique a la recherche d'informations." 
Documentaliste - Sciences de 1'information, 1996. vol. 33. n° 3. 
- REZOVA Andrea, Uutilisation du reseau Internet pour la consultation de banques de 
donnees et des catalogues informatises des universites etrangeres. Conditions 
d'acces, avantages et inconvenients, Rapport de recherche biblioqraphique de DESS 
informatique documentaire. 1993, ENSSIB, cote, ID 11, 1993. 
- RODRIGUEZ Laurence, Interet d'utiliser Internet pour les besoins documentaires et de 
veille technologique, Michelin, 1995. 
- MAURICE B, Acceder ou acquerir une veritable alternative pour les bibliotheques, Bull. 
BibFr, 1996, t. 41, pp, 32-41. 
- GINGOLD Monique 
, Les bibliotheque universitaires et la fourniture electronique de documents, Buil. Bib. Fr.. 
1996, t. 41 n° 1, pp. 70-74. 
- LAHARY Dominiques. Les droits lies a la foruniture electronique de documentation, 
Buil. d'info de 1'A.B.F.. 1995, n° 168, pp. 76-8. 
DAVIES John, WEEKS Richard, REVETT Mike, Jasper : Communicating information 
agents for l/VWw", Fourth International World wide Web conference. 0'Reiley, 1995, 
pp. 473-482. 
KAMBA T,, BHARRAT K., ALBERS M.C., The Krakatoa Chronicie : an interactive 
personalized newspaper on the Web, Fourth International World Wide Web 
Conference, 0'Reilley, 1995, pp. 159-170. 
ARCHIMBAUD JL, Utilisation des nouveaux services d'acces a 1'information sur 
1'lnternet, Le Micro-Bulletin. 1994. 53: 129-149. 
CNRS Universites, L'lnternet professionnel, CNRS Editions, 1995. 
Annuaire de la Science et de la technoloqie sur Internet, Strasbourg : ADIT, 1995. 
GODIN Seth, Mac BRIDE James. The Internet white paqes, IDG Books, San Mateo. 
CA, 1994. 
HARLEY. STOUT Rick, The I Yellow paqes. Osborne Mac Graw-Hill Berkeley, Ca. 
1994. 
La transmission electronique du document: les autoroutes de rinformation : actes de la 
journee du colioque organisee par la Bibliotheque publique dlnformation, le British 
Council et la British Library au Centre Georges Pompidou. le lundi 7 novembre 1994 ; 
organisation de la journee Souad Hubert ; chargees d'edition Arielle Rousselle. 
Nathalie Nosny ; Paris : Bibliotheque publique dlnformation, Centre Georges 
Pompidou, 1995, 167 p. (BPI en actes. ISSN 1240-1692) ; ISBN 2-902706-92-8, 100 F. 
La premiere partie du colloque est consacree aux projets de transmission electronique de 
documents dans les bibliotheques : la Bibliotheque nationale de France, la British Library, les 
projets ION et EDIL. Apres une intervention sur les autoroutes de 1'information (technologie. 
organisation des enjeux economiques), les communications suivantes traitent des relations entre 
editeurs et fournisseurs de documents en France et au Royaume-Uni. 
CLUET Elsa, Les encyclopedies electroniques, 117 p., 68 ref. - Memoire DESS : Info-
Doc, Paris. INTD, 1995, 25-16. 
Nouvelles venues dans le monde de 1'edition, les encyclopedies electroniques ont de nombreux 
atouts face aux encyclopedies papier : elles sont peu encombrantes, rapides, richement 
illustrees et souvent actualisees. Pour les editeurs classiques, la realisation de ces 
encyclopedies est l'occasion de s'interesser au multimedia et de se familiariser avec de 
nouvelles techniques editoriales (SGML. partage inter - plates-formes). Les utilisateurs doivent, 
quant a eux, apprendre a manipuler un outil qui, pour etre performant n'en est pas moins 
complexe. Les encyclopedies electroniques integrent, en effet, des techniques de recherche 
d'informations jusque-la reservees aux specialistes de 1'information (recherche en texte integral. 
en langage naturel, recherche chronologique). 
CHIRIE Pascale, Les principes de 1'indexation, 86 p., 51 ref. - Memoire DESS : Info-
Doc., Paris. INTD, 1995, 25-15. 
Les differents principes dindexation sont presentes avec leurs limites et avantages respectifs. 
Tout d'abord, est abordee l'indexation conceptuelle effectuee par les humains fondee sur le 
modele booleen. Puis est traitee la recherche en texte integral qui se contente d'apparier des 
chafnes de caracteres et qui ne reclame aucune intervention humaine. Enfin, les methodes 
d'indexation automatique ou assistee par ordinateur sont abordees. Les methodes linguistiques 
prennent en compte le sens des textes des documents en s'appuyant sur le traitement 
automatique du langage naturel. Ne sont pas traites ici les outils, les techniques et le produit du 
marche. 
GILSTER Paul, Finding it on the Internet, Toronto, John Wiley Sons, 1994, 302 p. 
KINDER Robin (Ed.), Librarians on the Internet : impact on reference services, New 
York : The Haworth Press, 1994, 410 p. 
La communication de PIST dans ['enseiqnement superieur et la recherche, 1'effet 
Renater/lnternet, Actes du colloque des 16, 18 mars 1995 a Bordeaux, Paris : ADBS 
ed. 1995, 142 p., 21 x 29,7 cm (Collection Sciences de Pinformation. Serie Recherches 
et Documentation) ISBN : 2-901046-87.8 en vente a PADBS. 170 F + frais 
d'expedition), Diffusion librairies AFNOR, Tel. (1) 42 91 55 62. 
Questel-Orbit, une volonte : etre le leader frangais de 1'information electronique, 
Infotecture, n°331, p. 1-12. 
Ce numero special est consacre a la presentation de Questel-Orbit. Le serveur francais Questel, 
avec Pacquisition d'Orbit au debut de 1994 est devenu l'un des leaders mondiaux de Pinformation 
professionnelle electronique. En matiere d'hebergement de banques de donnees, Questel-Orbit 
a trois grands axes de developpement : au niveau mondial, etre le leader en matiere de 
propriete intellectuelle ; sur la scene europeenne, jouer un role federateur pour PIST ; enfin en 
France, etre le leader de Pinformation electronique professionnelle, tant en terme de nombre de 
services que de leur diversite, en particulier sur le Videotex. Questel-Orbit consacre chaque 
annee 10 a 15 pour 100 de son chiffre d'affaires a la Recherche & Developpement : pour mieux 
repondre aux besoins des utilisateurs, il a developpe Augie. une nouvelle plate-forme 
multimedia, grace a une politique de partenariat et d'alliances technologiques ; le serveur 
diffusera a la mi-96 les documents dans leur format d'origine. Comme interface d'acces au 
serveur, Putilisateur va pouvoir parvenir aux donnees indifferement par Minitel par le Web ou 
par le logicie! proprietaire de Questel-Orbit "Imagination" qui est une des pierres angulaires de la 
strategie du serveur ; des versions dediees dlmagination sont en cours de preparation. Le 
serveur travaille egalement a ameliorer la capacite de recherche documentaire et sa 
convivialite. Questel-Orbit cherche, au niveau des partenaires, a trouver des equations 
economiques equitables et des solutions flexibles. Le serveur developpe egalement une 
politique active de promotion marketing. 
France-Telecom annonce sa nouvelle strategie telematique pour le Minitel et 1'lnternet, 
Infotecture. Janvier 1996, n° hors serie, p. 1-8. 
Ce numero hors-serie presente la nouvelle strategie telematique de France Telecom pour le 
Miniel et Plnternet. 1) France Telecom annonce trois solutions permettant de se connecter aux 
fournisseurs d'acces Internet (IAP) aux memes conditions tarifaires en tout point du territoire : 
36-01-13-13, acces national au prix d'une communication locale : 36-01-14-14 et 36-01-15-15 
formules tarifaires complementaires avec ou sans abonnement - 2) Pour France Telecom, le 
Minitel reste cependant incontournable et il continue donc a le promouvoir en le modernisant, en 
augmentant sa vitesse et en le rendant plus attractif. Tous les services en ligne, TVR vitesse 
rapide ou kiosque Teletel, seront au meme tarif ; deux nouveaux paliers economiques seront 
crees ; le nouvean standard de kbit sera de 9,6 kbits et les utilisateurs de Minitel pourront 
beneficier des services de courrier electronique et de News Internet, via Minicom 36-12. Tout 
abonne au telephone pourra egalement avoir acces aux messageries X400 et envoyer des 
telecopies - 3) France Telecom Multimedia est la filiale creee par France Telecom pour 
commercialiser et exploiter Poffre Internet. les services en ligne et les services multimedia du 
groupe. France Telecom Multimedia proposera dans le courant du ter septembre 1996 une offre 
Internet complete : acces et applications de navigation et de communication, service en ligne, 
passerelle vers les services Teletel. Pour favoriser le developpement d'applicatifs et de service, 
France Telecom a conclu divers accords de partenariat. 
MARCHIPONT Jean-Frangois. Les nouveaux reseaux de 1'information : enjeux et 
maitrise de la societe de 1'information. Paris, Editions Continent Europe, 1995, 175 p. 
(Collection References europeennes, ISSN 1264-1073), ISBN 2-84176-006-5, 145 F. 
Uauteur, s'exprimant a titre personnel, presente les strategies suivies par les Etats-Unis, l'Union 
europeenne et le Japon dans la mise en place de la nouvelle societe de l'information. Puis il 
decrit un nouveau rnodele de developpement economiue et social. dans lequel 1'avenement du 
savoir, de la culture et de 1'imagination est un facteur determinant de la competitivite 
economique et industrielle, ce modele etant une grande chance pour l'Europe. On peut aussi 
considerer que les projets d'autoroutes de 1'information constituent la premiere experience d'un 
nouveau type de competition internationale. Tres bien documente, illustre de nombreux tableaux 
et graphiques, cet ouvrage met a la disposition de ses iecteurs des donnees utiles pour toute 
reflexion sur 1'avenir de nos societes. 
PANIJEL Claire. Reperes historiques du developpement des reseaux electroniques de 
la recherche. Journee Bibliotheques et reseaux electroniques, URFIST de Paris. 10 
fevrier 1993. 
ROBERT Pascal. Pour une socio-logique de /a representation des risques imputes aux 
technologies de ilnformation et de la communication, p. 357-383, 62 ref., 1995, vol. 7, n° 4. 
Les technologies de l'information et de la communication (TIC) occupent une fonction centrale 
de regulation au sein du systeme socio-technique de nos societes democratiques et industrielles. 
Elles ne sont donc pas neutres et doivent en consequence etre porteuses de risques, 
eventuellement majeurs. Cependant la definition du risque n'est pas absolue, mais relative au 
point de vue que l'on adopte. Cette conceptualisation s'articule autour de deux axes : protection 
des libertes/acces universel. ou securite technique/libre circulation des informations. Pour autant 
ces representations ne disposent pas des memes ressources sociales et la seconde domine et 
oriente le jeu. Cette typologie permet egalement de poser la question des conditions d'existence 
d'un possible risque informationnel majeur. En conclusion, il semble que le regne de 'Tideologie 
de la communication" tend a effacer ce type de questionnement, en le considerant desormais 
comme non pertinent. 
DUSSERT Christophe, Ulnternet: quels enjeux pour le citoyen ? Quelie deontologie ?, 
70 p., 35 ref., Memoire DESS : Info-Doc.. Paris. INTD, 1995. 25-27. 
Apres avoir envisage 1'aspect technique du reseau Internet, ce memoire aborde la question de la 
deontologie. 
DUCASSE L, PINEDE N., VIEIRA L., La communication de /7ST dans 1'enseignement 
superieur et la recherche - Ueffet Renater/internet, Actes du colloque du GRESIC. 17, 
17 et 18 mars 1995, Bordeaux, 1995, 142 pages. 
Uextension des reseaux de campus et la multiplication des points d'acces a Internet 
potentialisent considerablement les capacites de communication de 1'information scientifique et 
techniue pour 1'enseignement superieur et la recherche : partant de ce constat, le Centre d'etude 
des medias, Groupe de recherche experimentale sur les systemes informatises de 
communication (CEM-GRESIC) de Bordeaux organisait en mars 1995 un colloque destine a 
faire le point sur la situation actuelle et sur les prolongements possibles. Ce ouvrage rassemble 
les textes de 17 communications faites lors de ce colloque. 
LIBMANN F., NetSources : Connaitre et bien utiliser 1'lnternet professionnel, Div-pub, 
n° 1 (1996 - avril-mai), Paris, Bases publication, 1996. 
DUSSERT C., Llnternet. quels enjeux pour le citoyen ? Quelle deontologie ? Memoire 
DESS, info doc Paris, INTD, 1995, pp. 25-27. 
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ANNEXE 1 : Adresses electroniques de Serveurs et Documents 
- Pour la documentaliste 
- En neurosciences 
- Le corps medical (generalites) 
- Un peu d'informatique 
- Fournisseurs d'information 
- Tous les utlisateurs dlnternet 
Remarque : si votre adresse electronique ne fonctionne pas, ne pas hesiter a 
en supprimer la derniere partie, et reessayer. 
Exemple : 
http://waisman.wisc.edu/chil-neuro/index.html 
devient: 
http://waisman.wisc.edu/ 
a partir de la page Web a laquelle vous arrivez, en cliquant sur les liens 
hypertextes qui vous interessent, vous retrouverez en principe le document 
recherche (s'il n'a pas disparu !) 
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